
MORT DE LA FEMME D’UN 
BARON ECOSSAIS 

1 Kathleen R Bruce est morte a 
Indianapolis jeudi matin. E'ie était 
la femme d’Edward Austin, baron 
d’Aberdeen, Ecosse. E le avait été 
maltraitée par son mari qu’elle 
avait abandonné un jour avec son 
enfant. Elle vint en Amérique où 
elle trouva de l'emploi dans une 

* famille de ce'te ville. Elle fut dé
couverte par un journaliste qui ra

il conta son histoire. A la suite de 
cette publication, elle se rendit à 
Chicago avec la fam lie dans la
quelle elle vivait. Il y a six semai 
nés elle revint à Indianapolis et 
tomba malade. Avant de mourir 
elle demanda que Von plaçât son 
corps dans une voûte jusqu'à ce 
qne son mari eût été informé de sa 
mor', en Ecosse. _

UN ENFANT PRODIGUE 
M. G lillet un négociant fort ho

norable et très riche de Paris, a un 
i fait la fête et des dettes, 
ties, le père les a payées plu- 

sieur fois déjà. Cet exercise, qui 
lui parait désagréable sa renou
velant invariablement tous les tri
mestres, M. Guillet imagine, pour y 
couper court d’avertir son héritier 
que sa caisse lui serait doréanvant 
fermée, de môme que son domicile 

L J5t il mit l’enfant trop prodigue à la 
porte. .

N’ayant aucune vocation pour la 
garde des pouiceaux, profession 
qu’embrassa le fils prodigue dont 
la Bible a conté Vbistoire, le jeune
homme eut recours à un précédé 
moii a simple mais plus rémunéra 
teur pour se tirerd’aflajre. Il le

fils TeCes

A. & S. Nordheimcr ont actuelle
ment un très grand assortiment de

BONS PIANOS BE 
SECONDE MAIN*

d’excellente Manufacture.
Prix et conditions plus avantageux 
qui aient jamais été offerts à Ottawa.

61 RUE SPARKS

Seuls / gents pour les 
Pianos Chickering, Steinway, 

. .X r Haines et Nordheimcr et pont 
les Orgues Harmoniums de Es 
tey et Kimball.

Ayant disposé de piès de la moitié 
de tout notre vieux stock a de très 
bas prix depuis le 1er avril jusqu’au 
1er juin, au numéro 26 rue Sparks, 
nous avons maintenant les articles 
les plus nouveaux sur le marché. 11 
nous en arrive tous les jours. Nous 
avons le stock le plus considérable 
de bijouteries de pre 
qu’il y ait dans la vi]le. Bijoutiers 
on gros et en détail.

inière classe

a. & a. f. mcmillan
98 RUE RIDEAU

1 iNous faisons une 
léparations.

:Vin.tSirop<iDusart:
• il LACTO-PHCSPHATE de CHAUX 1

Le Leefe-Pin» feIlf* it clans coolant. J«»
le SX*OP et le :rnv de BD8AKT eil
le Llsij-oimol dei r«|-nraUori 

U rafle runt et redresse lei eeoi dei enfanU 
Tath\(ufun, rend la Tijueor et l’atlirlU aui 
Ad,'lésants a,oui cî ijdipbal.qnr» el I rtmt 
qni sont 'aligné» w one croiucnct trop 
repiile; thus lee rilietfiiee. U facilite U 
cicatriiatioo dei poveoni. f

l.et femmes tnethbs qn, prennent le VIIV ' 
,on le SISOP di H OJJART, Mippoiteutd 

lleur éui »er.> felif et une roruiMrmenti etc 
à Jitoonent I» jour A < t enfant» plus rigour eus. X
* > Le Lae’.c ihotpl. e de chaux e-.clnt le'. 
» — S ts.it les Nourrice, et garantit le» enfant* j
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àiati» langue ci mm ceuoilii.-u» *
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3 i iréeeilleut l’appétit «l le* force» des conte >
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1 J folique ou •*' ryuxscnent do corp. humain. r
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A lin que chacun puis e avoir la chance de participer à la 
Grande Vente
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TAILLEUR COUPEUR
TAILLAGE GARANTI Le magasin sera chape soir, d'ici * avis contraire, 

ouvert jusp'a 9 hrs, P, M.
Coin des rues Rideau et 

Cumberland,
ET AUSSI

Coin des rues Sparks 
et Bank,

tyanteaux de Dames une Spécialité
204 Rue Dalhousie 204 Etoiles à Robes, Soies, Articles <le 

Tsr a t=> botee Modes, Manteaux, Cotons, Indiennes à 
dessins, Tapis, etc., etc., tout est sacrifié.

de toutes.sortes, et aussi grand assortiment "^7.a\-*ky 
de Cages d’oiseau, ustensiles de cuisine, et » "^ 
tuyau on plomb pour a<piedue.
NO. 284 NTJ3E DALHOUSIE.
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L'Huile de Berthé ed Hrofle 

préparéede foie de morue 
de* foie* 1m 
la Maluon 
, Parle.

pure.
portés directement 
L. Frire, 10, ruelaeoh

Elle ne ee vend qu'eu fleceeP 
ecoompegné* rune hietnietiee.
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GARDNER & CIE.On donne un present
A. G. LAROSE L’AGRANDISSEMENT CHEZ

BRYSON, GRAHAM & Cfl.
AVEC CHAQUE i

Voiture IKifals ®t-ù_
---- l£Bn

Comptable, auditeur, syn
dic, et agent d’assurance, 
sur lavie, contre le feu et 
les accidents.

Les meilleurs qualité» 
de charbon bitu

mineuxACHETEE CETTE SEMAINE

L’assortiment est considerable
BIENCRIBLE 121 RUE RIDEAU—A LA-

NATIONAL M'K’G. OO. 
160 HUE SFAItKS

ri ,a Vente Mammoth il cause d’agrandissement.ET TW dE
Collections faites promptement

i% Telephone 189 ÏJO'REILLY & UENEY, Bryson, Graham ft Co.,
146 à 154 rue Sparks.
Notre stock
d’Ktoffcs à Robes comprend 
des étoffes pour habit et déploiement 

. de couleurs vives,
Nouvelles
Des plus fameux manufacturiers 
Anglais.
l’as de deux prix,
Aussi Cachemire et étoffes japoimaisi 
Dessins et couleurs sans pareils 
Grandes ventes, petits profits 
Satins à decsins, beaux styles 
Etoffes spongieuses en quantité 
Plus" fort stock d’Ottawa 
Mdses, délivrées à domicile pour rien. 
Et Promptement 
Remarquables foules 
Remarquable satisfaction 
Remarquables bargains.
Bryson Graham ft Co., 
sollicitent respectueusement 
le public de juger 
par lui-même.
Les seuls quartiers généraux

Articles de 1 lame et 
I lenriettas.

Etoffes aRobes
EtoffesiRoBês

Persiennes, 'ÊKSsF (Suc. de A. Seybold

Toiles et Poles Kl! K KIM H lift.

LISEZ CECIa Rideaux BLOC RUSSELL

Si vous voulez des bargains 
de meubles, essayez le'nouveau 
magasin de meubles.

106 et 108 rue bPAKKS;

Bryson, Graaam & Co.Les meilleurs miUîhéS dans la ville Plus de PILULES NauséabondesNational Mfg. Co Cn bienfait depni* long# cm rmi df-nlr* 
Curiplirll's Cnllinr» 

Ale (T iniiniind est pro. 
--*■& pre à guérir le» miiladi*» 

^'lu F*»ie yt les dT-r»’ i?e- 
Èar^cTÏSassiflKhmem:; Hillieu» Jesacidités 

Sêgy de l’estomac, la dyspepsie, 
•jjl la p-rto de l’.ippetit, la 
91 misraine, la coustipt-tion, 

et toutes les affections 
•xi provenant des dèrnnee- 
W uients de I tM.aiac ou des 

iutestins.

Etoffes a Rohes«

160 RUE SPARKS 160
George Stewart

sont les plus grands

v Etoffes a RobesDEMANDES PARTOUT

"sri!5
uni et tel que repr<- 
seoté, tous pou,es
k lXetT«dedr Umo” 

. tre, autrement
brs 
kzwSTJ 
mWrzTn.

L i JIRres •'Aliuent I

i!let Les Enfants l\A.Arv..-tl
Parce qu’il est fable nu goût,

(ias de nHucC-es, agit sans coliques, no manque 
jamais son effet, et est effect il à petites doses.

En vente danc to .Les es Pharmacies et dé
pota do médecines. Prix, SiScts la bouteille.

Davis 1S1 Lawrence Co’y, (limitodj
Agents en Gros, Montrés!,

ne donne

</>. Importateurs d’Ottawa.

Etoffes a Rohes
Etoffes a Robes

ECURIE DE LOU XG-L TtilVTt RhRl K IHITItAL
504 K11K SI NISE ;f

m face de la rue York. Habita d’hc 
de femmes, ne’toyéa, teinta réparés et 
à neuf Tapis de pianos, -le table, ri lea.a 
de damas, bordures de rideaux, etc-, nettoyés 
o;’ teints à la perfection. Plumes d’autru- 

teintes selon l’espèce prod i 
l frisées

_____ J^fi*
■VT • «ÏÏ1.SS-wL

•eoytt TOtre ordre tmmedutement. Crtir «nnonce n« |«r»Ura

ce. !• n onlonnent. mentionnez ce Joumil. .SI tou» désire* recevoir celle montre |«r U m«lle. Il hudra,

SlJgiSSSSssSSsS

—DE — ou ues .

PREMIERE CLASSE,

BRYSON, GRAHAM & GO.
U(i, 14S, ,r>0, 152 H 164 RUE HPâRK8.

Seul» Ayentn pour Ut* 'ihentle Tetley et ('le• Lee The» let* 
plut*r nommi8 du m m de.

t jyôes e

Joseph Senecal,
' tiatisfaettun garantie On va chercher et 

on délivre loa ordres par toute la ville. 
Leî collets et les noii/neta 2 cents chacu1 .
15/. O-^vŒITOlSl Pro,.

504 rue SUSSEX devant la rue York.
S. 3accure*'e, %v Vo.itiO, i.ie Main,

COIN DES RUES

YORK c. T DALHOUSIE.
I Hall.

mardi prochain. Mue Anderson dit 
Notre mariage va être célébré san* 
lu moindre appar.it le* mimbh-B 
ftmils dn ma fam i Id seront présents. 
J’ai été forcée pour ne mécontenter 
personne de borner mes invitations 
à la famille.

Nous partirons immédiatement 
après la cérémonie.

— Quoi ! exclama le correspon
dant. l'as de toilettes brilliai»tes pas 
de filles d’honneur ?

Bien de semblable, rep'iifua Melle 
Anderson. Je n’ai pas de beaux 
i rousseaux. J’ai décidé que tout 
s trait parfaitement simple, il est 
plus que probable que je porterai 
une toilette de voyage Je n’aime 
pas l’ostentation et je désire plutôt 
que la cérémonie soit entièrement 
privée.”

A ce moment M. Navarro deman
da à Melle Anderson de l’accompa
gner pour faire une promenad**, et 
le correspondant se rendit chez le 
Dr Grifiin qui lui a dit : “ J’aurais 
voulu célébrer le mariage à la Ca
thédrale, j’aurais voulu que les cho
ses se fisse il en grand, vous savez 
je n’aime pis C‘ tte manière d’agir 
et ma mère ne l’aimepas davantage; 
mais elle veut agir lomire elle l’en
tend, et nous n’avons pas l'habitude 
de la contrarier.

E le a toujours detesté de se pro 
duire trop dans le monde. Miry 
sera ma> lée dans la petite chapelle 
catholique par un prôlré bien con-

8 urs rapides, il pourrait arriver 
que les Frai ç iis se verraient forcés 
de céder de leurs droits.

I/arbitrage esi 11 seul moyen de 
régler c« tte question • t la dilficulté 
est de faire consentir l i Fiance à 
l'accepter.

LA QUESTION DE TERRE- 
NEUVE

Une dépêché de Saint Jean. île de 
T jrreneuve,annonce que la chambre 
d'assemblée a été prorogée, jeudi 
avtcle cérémonial ordinaire. Le 
gouverneur O Brien, dans sou dis
cours de clôture, a parlé des ques
tions délicates qui avaient été l’ob
jet des délibérations de a chambre, 
mais n’a fait aucune allus on aux 
troubles concernant la question d- s 
pêcheries.
L’un des derniers actes de la cham

bre a été de voter une adresse à la 
reine au u jet des agressions des pô- 
ch rurs franç iis. Elle comporte une 
forte remontrance au gouverne
ments des Français surlacô e ouest. 
Elle proteste contre la permission 
accordée aux Français de pêcher ie 
homard, parce que cette permis ion 
n’était pas l’intention de ceux qui 
ont fait le traité et elle est très pié* 
juciciale aux intérêts de la colo-

Les terreneu viens sont indignés 
de ce que l'Angleterre concède vir
tuellement aux Français un droit 
de souveraineté du soL L’adressa 
prétend que les Français n’ont pas 
droit d’empêcher l’érection de cons
tructions jjerrnenantes sur la côte, 
exceptés des maisons de pêche. Les 
Français ont violé a diverses r pri 
ses ie ira'té en faisant de Plie St 
Pierre un n d de maraudeurs.

Sir W. Whiteway, le prcmiej 
m ni sire, a déclaré qu’il était impus 
sible de prévoir l’effet que produirait 
cette adresse eo Angleterre où, d—

rendit chez un imprmeur, lib lia 
une lettre rno tualre annonçant le 
décès de son père, eu fit tirer une 
centaine d’exmplaire et les expédia 
à des amis d -„la famille

Le lendemain il rendit visite à la 
plupart de ceux qu’il avait avisés, 
leur dépeignit sa douleur en même 
temps que ses embarras momenta, 
né* d’argent et reçut à la fois des 
consolations et quelques billets de 
mille franc.

La récolte faite le cynique far 
ceur disparut sans s’occuper autre
ment des suites de sa lugubre mys* 
tification.

L- jour suivante à sa grande sur
prise, M. G..... voyait arriver une
foule d'amis, la mine triste, qui le 
v naienl enterrer Bien entendu, 
M. G.... s’est dispense du voyage 
en corbillard, mais il a dô| nanquev 
â sa parole et payer une fois de plus 
les dette de son fils.

UN DUEL AU K K NIL) K Y
Pour la première fois depuis des 

années, un duel en régie a eu lieu 
pendant la nuit à Louisvelle (K 
tuky), dans le cimetière catholique, 
situe dans un endroit que l’on appe
lait jadis (le terrains sombre san- 
gl.ni.) C’était là, en cil' t, qu’a
vaient lieu auu-r fois la plupart d*’s 
rencontres, lorsque le dm I était 
encore en honneur à Louisville ; 
mais, de nos jours, les habitants du 
Ken tuky ne prenént même plus la 
peine de choisir des témoins ou de 
se battent à coups de revolver où i s 
se rencontrent et sans plus de pré
liminaires. Aussi le duel qui vient 
d’avoir lieu a f il causé une grande 
sensation.

Les adversaires éta'ent M. Tho" 
mas Overby, un jeune agent de pu
blicité étab i à Louisville depuis 
quelque mois seulement, M Charles 
Sanders un com mis* voyageur d’une 
grande maison de nouveauté d’E- 
vausville (Indiana), 
était fimeé à une jeune fille d’E- 
vansv.lie, miss Emma Z mor. Celle- 
ci étant acctu-liement de passage à 
Lo nsvilie, M Sanders a découvert 
que M. Overby l’avait supplanté 
dans le cœur de sa fiancée. De là 
une violente querelle a la suite de 
laquelle les deux rivaux ont résolu 
de se bitte en duel

M. Overby a pris pour témoin 
un jeune homme d’indianapolis 
nommé Frank Lattrall, et M. San
ders, un jeune homme de Cincin
nati du nom Harry Thomas. Ac* 
com agné par un etudiant eu mé
decine du nom de James White, 
qui devait faire fonctions de méde
cin, et par un reporter, les deux 
adversaires et leurs témoins se sont 
rendus au cimetière St Louis situ» 
tout près de |ia ville. Les deux n- 

ux, armés de revolvers de gros 
calibres, se sont placés à vingt ciuq 
pas l’un et l’antre ; leurs témoins se 
@ont prudemment abrités derrière

des tombjs voisines, et M White 
se tenant egalement ho s de portée 
s'est mis à compter lentement et 
gravement : une, deux, trois ! Cinq 
ou six détonations ont retenti suc
cessivement M. Sanders atteint par 
une balle en pleine poitrine et par 
une au bras, s’est adossé à une tom
be pour ne pas s’aff ii>ser, et le com
bat a ces é aussitôt. Quand à M. 
Ovei by il n’avait pas été atteint.

Le blessé dont l’état ent plus cri
tique a été transporté à New Albany 
et M. Overby a'est enfui à Cincin
nati. Ou pretend que miss kenor 
n’a pa» manifesté une grande émo
tion quan 1 elle a appris li nouvelle 
du ,duel dont elle avait été la

EXPLOSION A BORD D’UN 
STEAMER

D-s habitants de tout un quartier 
de Philadelphie ont été rnis en émoi 
par une explosion formidable, qui 
s’est produite vers quatre heures de 
l’a près midi à bord du steamer alle
mand Mans ft Kurt, servant au Iran* 
p irt du pétrô.e el amarré dans la 
rivière LM,.ware, au dock de l’A- 
tlantic 0.1 Refining Compagny.

Treize hommes, pat mi lesquels 
plusieurs pompiers, ont été plus ou 
moins grièvement bnVés et blessés. 
L’un de ces infortuné. Jo-eph Quinn 
âgé de trente six ans, est mort de
puis de ses blessures, et quatre ou 
cinq autres sont dans un étal près, 
que désespéré. Le steamer a pris 
feu aussitôt après l'explosion, et a 
é é presque totalement détruit, ainsi 
qu’un entrepôt voisin, l^es pertes 
sont évaluées â plus de $150,000.

On ignore quelle peutavoir été la 
cause de l’explosion, car il n’y avait 
P»*,

cause.

En Roumanie un députe vient 
de demander qu’ou introduise ^dans 
laloi une disposition contre les ma 
gist rats qui jouent.

Ceux qui ont cette passion, a-t il 
—L ue dorm nt pas de la nuit et, 
le lendemain, n’ont pas l’esprit clair 
pour juger les procès. Il a cité le 
cis d- geertain magistrat qui avait 
joué to ne la nuit aux carl-s avec 

plaid-ur, |et qui, le lendemain, 
lui a accordé le double de ce qu’il 
réclamait.

LA MARINE DU SALUT
Après la terre, la mer. Les sa

lutistes avaient déjà une armée ; 
aujourd’hui ils lui anuexent une 
flotte.

Leur vaisseau amiral est à Paris, 
amarré près du pout de la Concorda 
C’est u n sloop battant pavillon bu-

Son port est Portsmouth.
On accède au bateau par une pas

serelle qui le relie au quai. Dans 
la cale est aménagée une salle de 
conférence, où chaque jour, de qua
tre a huit heures, ou prêche la sain
te doctrine salutiste, avec accom
pagnement de chaots (aux marins 
et pêcheurs des diverses nations et 
de tous les ports), dit la b ochure 
distribute à profusion.

On a supprimé la frégate du 
pout Royai ; 
la r mpiace.

M. Sniders dit

que à sa poupj et ayant nom 
d of Mercy ; il porte aussi 
iascriptioo : Mission Mac-Ail.

dit-on. de feu à bord lorsqu’elle 
produite.

Le Hans & Kurt
TERRIBLE ACCIDENT •

— Un drame émouvant s’est dé
roulé à South Lebanon, Ohio.

Une jeune fille du nom de Clem
mons, qui. péchait dans la rivière 
Little Miami, est tombée acciden
tellement à l’eau. Mme Clemmons 
mère, s’est jetée dans la rivière pour 
sauver sa fille et l’a ramenée sur la 
rive. Mais la jeune fille était san* 
connaissance et elle est morte que/ 
qms instants plus tard. Or la mère 
est morte de chagrin, à son tour, 
qn-lques heures après sa fi (le.

était un grand 
steamer en fer pour le transport du 
pétrole en grande quantité. 11 pou 
vait en contenir mille gallons, et il 
yen avait huit cents lorsque l’explo
sion a eu lieu. Il appartenait à des 
armateurs de Hambourg.

ARRESTATIONS 
Plusieurs citoyens en vue de Tex

arkana ont été azrêtés accusés de 
complicjié dans les vols sur les 
trains. John S. Williams l’un des 

LE MARIAGE DE MLLE ANDER- plus enciens citoyens'qui
SON des.détective a été co;ffre, accusé de

Le correspondant du World de complicité. Napoleon McDaniel un 
New Yo k à Londres, rapporte une ex policemen est an été aussi sous 
entrevue qu’il a eue avec Mlle An- même accusation. Ces personnes 
d rson au sujet de son mariage avec s’étalent toujours bien cordui'. anté- 
Antonio Navarro, qui aura lieu | r ieusement.

puis des années,T-ri «neuve (L man
de en vain un remède aux abus ; 
mais il espère que la présente adres 
se qui est conçue en termes très 
énergiques pourra, convaincre le 
bureau colonial çue la situation 
n’est plus tenabD. Il a ajouté que si 
la loi concernant la boette pouvait 
être mise en vigueur au moyen 
d’uns patrouille faite par des croi-

le sioop des salutistes
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JOSEPH BRUCE
Autrefois du Motlioal Hall, 

ancienne apothivairvri«\lv l'Hôpital Général 
do Montréal

Chimiste et Droguiste
205 RUE RIDEAU, OTTAWA

Kn face du Couvent de la rue Rideau,
( Téléphone do'Rell No. 179)

GRAND - CHOIX
-----DK-----

Monuments,en Granit Ecos
sais, Granit de la Baie de Fun 
dy, ou en Marbre. Cloturfc et 

i Poteaux pour enclos de toute

MON PROPRE OUVRAGE
Toujours en main. Tout ou 

W vrage est bien lettré et garanti 
r“*aux plus lias prix.

R. BROWN,
94 RUE QEORQE,

En face du Marché By, Ottawa.
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PARASOLS A 
ISO LS A 
VSOLS A 

PARASOLS A 
PARASOLS A

VSOLS A 
PARASOLS A

VH
VU

PAR
PARil;

I Les Parasols ont été
dans la plantre et nous ci 
tiue au publie.

Que clu s'empresse.

49RueRi(
OTTA1

ACHE1
Le Home Ce

MACHINE A
Nous avens acheté le drt 

lafnm mse nm liin.) à la 
Guilran. Nous sommes t
a vendre ces ma -bines à >1 
pai-ments très faciles. Ac 
Standard c’est e meilli 
res| 
tact
87 sur la

une visit 
tiles -le 
, Ottawa

lect ieuseiu ;ul 
are et à York”

T. R. SHEA

Cette nouvelle malsi 
occupée par la pliarm 
a été complètement r« 
divisée pour un hôtel 
classe. De grandes ch; 
aérées sont à la disposil

La magnifique buvet 
est fournie de boissons < 
cigares de premier choi

Johnson ]
517RUE SUSSE

OTTA "W^

Bargains di
Acheté celle semaine 

lié du prix du gros : 96 
de Chapeaux eu l'aille i 
tes formes, pour Dames 
25 cts seulement,

118 doz de chapeaux 1 
mes et bordures choisi 
Voyez les.

79 doz de Chapeaux N 
et couleurs recentes, à 5 
valant $1 ÜÜ et $1.75.

6i doz de Chapeaux et: 
couleurs, formes et nu; 
voiles, à 25 et 50 cts.

2 caisses (42 cartons) 
Françaises fraîches, à mo 
régulier.

35 doz (420) chapeaux <
ip propres à

Avec un immense s toc 
veaux Rubans, Dentelles 
rasols etc,, à des prix pop

UN PRIX

Fameux magasin il
318 Rue Welliüj

1EMO
Mind wander!mr cored
m one rein mg. Tnth 
pw* "I the globe. I 
nil. eent on applk A. Loiret le, 337 Fifth j

Pigeon, Pi{

PARASOLS A 
PARASOLS A 
PARASOLS A
PARASOLS A 
PARASOLS A 
PARAS!
PARA St 
PARASOLS A 
PARASOLS A

CARTES PROFESSIONNELLES

Belconrt, MacCraken & Henderson
Avoeaâe, Procureur». Notaire», Etc,

ONTARIO ET QUEBEC
OTTAWA

John J. MacCrakenN. A. Belconrt,
Geo. F. Henderson.

J, W. W. WARD.
AVOCAT ETC

------ BOR1AU -

31 SCOTTISH ONTARIO CHAMBERS Ottii

LUSSIER &ROUTHIER,
Avoeatw, Notaire, etc.

Bureau — 569 Rue Sussex
(Coin de la Rue Rideau, Ottawa, Ont.) 
Argent àprê*er avec avantage spécial à 

l’eçiprunteur.
A. E. LUSSIER, B. A. M. J. ROUTHIER

M. J. GORMAN, LL.B.,

(Successeur de L. A. Olivier)

àfocat Solliciteur, Notaire, Etc*
—BUREAU—

Vein dee Mue» Rideau et Nurwe*
OTTAWA, Ont.

ARGENT A PRETER

O’GARA MacTAVISH & WYLD

AVOCATS. SOLLICITEUhS, NOTAIRES.
Bloc Hay, me Spark Ottawa, Ont

PRES DK L’HOTEL RC88KLL 
Martin O'Gara, O- C. D B. MacTavish Wm.Wvl

Dr. B. Cheyhieb.
276 Rue Ualhousie

Heures de Consultation 10 à 12 a. m., 2 à <( 
p. m., et 7 à 8 p. ni.,

Walker, Mc Lean & blanche!,
AVOCA TS

Aient1*, NolUt'Iieur», Alton lu Parleinem 
taire», .Volai ro*». etc, etc.

No. 34£ Kue Elgin, Ottu« >
(in pack do KOSBKLL)

W.H.Walker. D. L. Mu Lean. G.A.B.aucne.

GEO. McLAURIN, L.L.B.
AVOCAT, Btg,

Bureau : 19 rue Elgin, Ottawa

TAYLOR Mc VE il Y
IVOCiT, aULMWTKlK, ETC

--- BUREAU I —
| Scott lull Ontario flmiuber», Ottawa,

SMART, CHRYSLtR 4 GODFREY
AVOCATS, SOLLICITEURS 

Agent» pour la Cour Supreme et leTîTriereeni

Chambres Union, 14 rie Metralfe, llllawe, dit]
V. H. Chhyslk»McLbod Stkwart

J. J. (rODFRlY

VALIIM * CODE
Avueal», Sollieitenr», t;tr,|

KLOC EGA N, HUE SPAKKSf
vis-à-vis l’Hélei Biv-sull.

Bradley * Snow
bMKC1NTotUa1ÏST^.,'ODB

R. A. Bradley. a T. Show,Il
Argent à pi 
imboun-er en avec privilege d»

J. S. JUDE H0UTH1ER, B. A. Se, 
ARCHITECTE ET INGENIEUR CIVIL 

22 Rue Metcalfe, Ottawa.
Déwsieu h-UICHire com« ntt ni 

les lonrnanx
Article 1. Toute personne qui retirerégu 

lièrementjun journal du bureau ce poste 
, que de jonvua* 
à celui d'un uut’s

elle ait souscrit ou non 
adressé k son 

est reponsablo du 
Article 2. Tou 

journal est 
qu’elle doit 
1 éditeur peui 
qu’à ce qu’elle ait pay
né est tenu de payer en outre le prix do 
l'abonnement jusqu’au moment du paiement 

il ait retiré ou non le journal du bureau
Article 3. Tout abonné peut être pour ; 

pour abonnement dans le district ou le 
al est pubtié, lors même qu’il der -eu ! 

des ceLtainesde lieues de cet endroit 
le 4. Les tribunaux ont décidé que 

al du bureau de 
..dence et de 1 

à l’ancienne

nom ou 
paiement, 

te personne qui 
de payer tous les 

l’abonnement, 
t continuer à le lui env

renvoie un 
arrivages 

autrement 
ivoyer jus- 
cas l'abon

1‘

* Article 
le fait dee refuser un journal 

te, ou de changer de rési
accumuler les journaux _____

adresse, constitue une présomption et une 
preuve prima facie d'intention de raude.

CHARROI
A FOURNAISE,?* Egg,” “Nut," -Stove,” 

est le meilleur charbon mou Américain. 
Charbon Extra fin et doublement tamiser, 

venant des mines de Newcastle.

GEO. F. THOMPSON I
37. me Sparks.

LES MEILLEURS 
£ OUILITEStDE! CHARBON
lUrirtam Successeur de'J. 

G. Browne * CieJ 
Bloc Russell,

96 Rl'K NFARHN

A Vendre à bon Marché
Fortes chassis, el jalouserie.bois préparé, 

moulures, vitres peintes, huiles, peintures, 
'oumitures de chaussures chez

» WOODL4WI),
38 rue Besserer, près du bassin du Canal

MEDAn.hH D’OR, PARI8, ltr/tc,

W. BAKER & CO.'8

Iretet Cocos
e'wt aolubla.

Pas de Chimique
•eut employé, m « pré» ermtion U

et fortlfcmt. Pacels à Dloli gn i tàtsvtsirHLrtiï
_____ *• vwd chat tons les Epicie r

V.BAXEB aOO.Doxohwtor.lu»

DEPECHES DU SOIRLes Questions actuelles iHsance

DOLMANSpart, le Journal i«k Geneve an
il a reçu, il y a quelques jours, 

ion d’un correspoiidant lui 
recrudencc parmi h 

et, comme échantillon de leu 
un petit factum adressé ‘‘aux arm 
«cillant a - x soldats de massacrer 
ot de brûler U

“ Nous ne savons, >
Gknkvk" si ce factum 
la polie-

" Enfin, une dépêche de Bruxelles à l'Agen
ce libre annonce que les parquets de Luge 
et de Charleroi ont reçu clés instructions 
spéciales au sujet -les perquisitions qui doi
vent être entreprises chez des anar.Listes 
réfugiés en Belgique.

J) après un bruit très accrédité, un ac
cord serait intervenu entre les cabinets de 
Berlin, le Londres, de Bruxelles «t de 
Paris, au sujet de mesures communes à 
prendre en restriction du droit d’asile

Ccst le roi Léopold lui même qui s’est 
chargé, au cours <le son récent voyage à 
Londres, -le régler avec les ministres de la 
reine cette importante question

L'Initiative devait venir, et est cffective- 
mc de Paris

nonce qu 
une communie 
signalant une 
chii

{Sirtic» Special) les anar-

ZLES PÊCHERIES DE TKRRKNKUVi 
Londres, 16 juin—I» co 

colonisation à la chambre des 
tenu une séance sam 
un des délégués terreneuvie 
di es au sujet de la question

mdu par la commission

Nous empruntons au Moniteur 
du Commerce l’article suivant qui 
ne manque pas d’«i propos.

Nous sommes depuis quelques 
tours en pl* iue période électorale; 
les réunions succèdent aux réunions; 
les discours font suite aux discours 

Le spectacle qu'offrent ces reu
nion* est presque partout identique. 
Ce sont les meines chansons chan
tées sur des airs différente.

D'un côté, on répète avec plus ou

leur chefmmission de
communes a 

edi, Sir James Winter, 
ns venus à Lon 
des pêcheries, a

Ca conclut le JOURNAL DE 
venait -le l’offie: 
t d'opérer une Les plus GRANDES Nouveautés 

<lu jour eu fait de Demi-Gilets et de 
Doluums (à Glands) «l’Eté.

:?r'
j'uctucuse, niais noua serionsété ente

LE DIFFÉREND FRANCO HOLLA N 
DAIS

é dit ie croire

VE, 16 juin—On a reçu à la Haye 
;hes de Paramaiilm (Guyane not

ant que les Français ont oc
cupé le territoire de la rivière Lawa dont 
la propriété est l’objet de contestation quatre 
la France et la Hollande

La Ha 
des -lépêcl 
landais) a

moins d’éloquence, à peu pr 
mômes accusations contre le 
vernement au pouvoir; de l’autre, 
on s’efforce de réfuter ces accusa 
lions qui ne sont,disent les orateurs, 
qu’un tissu de calomnies.

Donc accusations d.; la part de 
l’opposition, réfutation de ces accu
sations par les amis du pouvoir, tels 
sont, en résumé les discours qu’on 
entend pendant la campagne élec-

Ne vous semble-t il pas que tout 
cela est un peu vide? Ne pensez- 
vous pas qu 1 serait grand temps de 
demander aux candidats, au lieu de 
ces déclamations qui reviennent au 
fameux

Nous avons acheté à la manufacture 
même un assortiment de Demi-Gilets 
(‘t de Dolmans. Ce sont les plus Riches 
et les plus Luxueux Articles qu’on ait 
produits et ils étaient destinés aux Cités 
Européennes et Américaines.

gou-
CHKM1N DE FER Dlî PACIFIQUE 

Et J kan, 16 —Tou 
cernant l'acquisition 
Nouveau-Brunswick 
Pacifique ont été arr 
dernière - 
ce chemin 
juillet et 
seront transfer

tes les conditions cou 
du chemin de fer du 
par la compagnie du 
êtes saine-li. Cette 

compagnie commencera à exploiter 
h priur son propre compte le 1er 
on dit que la plupart des employés 

é* à Montréal.
ment sen

le temps, les autres gouverne
monts suLK CONGRES MEDICAL DE BERLIN

Nouvelles de Montreal
Montréal, 16 

les numéros 
hier après-midi, 
et Crowh 
M. Peter 
enlevé tou

Bkiu.in, 16 juin-La Ga/.kttk de l Ai 
sk du Nord dit qu en plus des ehi 

rurgiens militaires nommé délégués au 
congrès médical international qui doit se 
tenir à Berlin, le ministre de l’in 
publique a désigné les professeurs Lefort, 
Bouchard et Richert pour représenter la 
France aux délilrérations du congrès.

juiii - On a saisi à la douane 
du N' w ■ York Mercury, 
]jna douaniers Tidmarsh, 

urat, se sont eiwuit» rendus chez. 
Kelly, l'agent du journal et ont 

les copies des semaines préce-
osSv's-sion. Iai

pi oeês pilo
ri duvulation 
libelle

■bis, l’avocat de À» 
Ottawa, où il doit 

les autorités à ce ^

l est entendu que cette démarche de la 
part des autorités le la douane est due au 
fait que l’on considère le journal en ques- 

ci-mine étant Immoral.
Les détails du l’enlèvement -lu jeune 

iron, le témoiu principal -bins 
faire du vol à lu Banque Ville-Mario, 
l le sujet du beaucoup -lu conversations 
la rue. < >n se deinan-lo eu qu'est deve

nu le petit bambin.

été trouvé

struction

Heureusement nous les avons 
obtenus pour lu moitié tin prix r gulier 
ce <pti nous permettra tl’en disposer au 
prix ties marchandises ordinaires.

enez mon ours,” de 
pensent des grandes 

questions qui s’agitent partout et qui 
sont d’un grand intérêt pour les in
dustriels, les commerçants les agri
culteurs, et quelles solutions ils en
tendent leur donner.

A une époque où l’industrie a 
concentré et concentre tous les jours 
davantage dans les villes, autour 
de ses manufactures et (le ses nsi 
lies, une foule d'ouvriers, où la 
produc ion s'accroît dans des pro
portions énormes; où la question 
des salaires, des heures de travail, 
de la retraite pour les vluillaids, de
vient palpitante d’actualité, n’est-ce 
pas pour ceux qui briguent les suf
frages du peuple un devoir de s’oc
cuper de tous ces grands problèmes 
et d’essayer de leur trouver une so
lution? N’est-ce pas à eux, en éluci 
dant ces problèmes, 
cours des industriels 
cants des agriculteurs.

La tùche est ardue, nous en con
venons; il est bien ni lis aisé de mar
cher dans les sentiers si longtemps 
battus et de s’en tenir tou ours à la 
sainte routine. Mais quand on as
pire aux honneurs, on ne doit se 
dérober aux charges qu’elles impo
sent el quand ou veut être 
homme politique, on doit regarder 
en face lus questions, pour si dilli 
ci les, qu’elles soient et comprendre 
que plus on tarde à les résoudre, 
[ilus la solution est pénible.

Déjà en Europe, et tout près de 
nous aux Etats-Unis, les ouvriers, 
les|travailleurs de toutes les classes 
ont conscience de leur force. Ils 
s’entendent entre eux par dessus les 
frontières des différents états et ils 
formulent les mêmes revendications 
Une association est en train de se fon
der. De cette association font partie, 
tous ces laborieux qui lien tient entre 
leurs mains l’outillage de l’industrie 
du commerce et de l’agri ulture. 
S’ils arrêtaient un instant, ces labo 
l ieux, leur travail quotidien, la vie 
entière de la société serait suspen 
due.

qu'ils qu il avait 
Kelly doitdire ce LA FRANCE EN TUNISIE nmnmi

vilainement pour avoir rnisla commis 
des députés 

nté par le gouverne- 
objet d’admettre en 

roduits de la Tu-

Paris, 16 juin—Le rejet par 
siou des douane à la chambre 
du projet de loi prv-e 
ment et ayant pour 
franchise en France les p 
nisic, a causé une agitation, qui a l’appui 
d'un certain nombre d'hommes influents, 
en faveur de l’annexion de la Tunisie à lu

contenant unici, un jou
nel

M. J. N 
défense est

Greenstm 

revue avec■ t

■T;
Franco.

CHEAPSIDEUN NOUVEAU COMPTA)F EN RUSSIE 
St Pktkrshouro, 16 juin 

ment a reçu des informatio 
lui faire croire qu’un nouvel attentat contre 
la vie du vzur est en voie de préparation. 
En conséquence on a doublé la garde du 
palais impérial et à toutes les issues du pa 
lais ; on a arrêté un certain nombre de 
personnes soupçonnées d'avoir pris part à la 
préparation de cette attentat.

L’AUTRICHE ET LA -SERBIË 
Bitdai'Kstii, 16 juin—M. S imites 

ministre (1e Serbie, a pri se» 
s de créance à l’empereur

Il a donné à l’empereur l'assu
rance que ta Serbie était animée du plus 
vif désir d'entretenir des relations amicales 

riche, et il a exprimé l’espoir 
que tout malentendu qui pourrait exister 
entre les deux nations disparaîtrait promp
tement.
ANt I LAIS ET ALLE M A N DS EN A FRI- 

QUE
Londres, 16 juin—Dans un discours qu’il 

a prononcé samedi soir à Lydney, Sir Char
les Dilke a dit qu'on devait protester v 
giquement contre les concessions faites par 
lord Salisbury à l'Allemagne eu Afrique. 
Eu même temps, il a exprimé la crainte 
qu’il ne soit aujourd’hui trop tard pour 
que cette protestation puisse être de quel
que utilité.

i—Le gouverne 
ns de nature à Willi

I m

a couru que son cadavre avait 
dans le fleuve vis-à-vis la Pointe 

aux Trembles, mais informations prises à 
bonne source, cette rumeur n'a aucun fon
dement. Le corps (pii a été trouvé dans le 
fleuve est celui d’un jeune garçon des envi- 

. M. le député coroner est allé tenir 
enquête.

— Un cordonnier du 
Denicourt s’est vu condamner 
juge Destroyers, à un mois d 
travaux forcé" 
de la valeur u. 
d’iiu de ces cou

N. B.—Comme d'habitude le Pre
mier arrivé est le Premier servi.

à venir au so 
, des comrncr-

nouveau
nom (lu Antoine 

samedi par le 
c prison 

volé un couteau 
ce il tins, la propriété 

Xlfred Demers.

|,h.
e la Xj- bi usTomisr

& CIE.,
pour avon

del’Aut

DIX LIVRES TAPISSERIE Island HomeaDeux Semaines ! Stock Farm,
Crosse Ile, Wayne Ce., MIoh.T 1

SAVAGE à FARNUM, PaormuROM.

4 Centins la piece
Précisément la même quai 

due ailleurs à 250/0 deJpluS,
OD’EN PENSEZ- xlité que celle ven

VOUS?
ir clés Ch; 
quo par V

Comme Hé generator 
11 n'y n pas de doute c 5 Centins la pieceLES TERRORISTES RUSSES

Précisément la même qualité que celle v 
ailleurs à 200/0 de plus c. a. d. 6 centins.
Bordure 5 centins la verge

Paris, 10 juin

EMULSION
SCOTT

Des perquisitions ont été fai‘es, 
l’ordre du Parquet, i>*r 
ment, aux domiciles de plusieurs nil 

es. Nulle part ou n'a saisi de

MM. (
-ment la même qualité que cell 

eurs looo/o de plus c. a.
Précise 

due ailledocuments compromet-I m I uct ou
Papiers dorés de 2o centins la pièce plus 

proportion.
«rions à domicile dans les 

frais extra toutes les

Il n'en a pas été de même à Neuilly où 
M. Guénin, commissaire de police, a rendu 
vi.-itc a M. Séiébriauof, ancien ottioier de 

îalité de capitaine 
• serbo-bulgare et 
de Batlcnbci g

Autres qualités en 
Nous coupons et |* 

limites de la ville 
Tapisseries achetées chez

Nous avons un assortiment au moins lo fois 
plus fort que tout autre 

Tapisseries et décorati 
binées dans la cité d’Otta

d'Hui le do Foie de Morue

la camp
•te it -core par le prince 
M. Guénin a saisi cirez, lui une v

Aux HYP0PH0SPHITES de CHAUX et de SOUDE 
Beaucoup do Malades ont gagné 
une livre par jour. Elle guérit LA 
PHTISIE, les Affections Scrofu
leuses, Bronchite», Toux, Refroi
dissements et toutes les Maladies 
Tuberculeuses. Aussi agréable que

■narine, qu 
de frégate,

f Petroele lfe. M10 0W7X
— IMPORTED

Percheron Horses.
All stock selected from the get of dree end dim 

•f established reputation and registered In thi 
French and A merican stud books.

ISLAND HOME
Is beautifully situated at the head of G sown Iu 
In the Detroit River, ten miles below the City, am 
Is accessible by railroad and steamboat. Visitor 
not familiar with the location way call at dty office 
sa Gam peu Building, and an eseert will aooompar.- 

i the farm. Send for i affiNgiia. free by Bled e. «avons • VosavsTSoSe*. Mkk

magasin.
ons intérieures comnouée correspondance, un grand nombre de 

journaux annotés au crayon rouge oc bleu I 
et des brochures russes.

Voici quel 
irai res russes

Au Canada, ces problèmes sociaux 
—ce qu’on appelle la question so
ciale—n’ont pas la mémo intensité 
qu’en Europe et aux Ktats-Uui-, et 
cela grâce comme nous l’avons déjà 
dit, à la sagesse de notre population.

Mais qui peut répondre de l’ave
nir? Qui peut alïirmer que les re
vendications de nos travailleurs ne 
deviendront pas dans un temps,plus 
ou moins rapproché, semblables à 
celles des ouvriers des autres pays? 
Qui pourrait se bercer du doux es-

WM. HOWLdétails sur les iwolulion- 
vivent a l’avis. Us ne

Prvvaréc par SCOTT A BOWSE. Belleville.

sont pas trvs nombreux ; 
eompie-t-on deu < cent cinquante, a peu 
prè- tous groupés dans le haut du quai tier 
lauiii, les rues Saint Jacques, de la Gla
cière et le boulevard Arago.

Ils vivent la plupart plus que modeste 
meut dans des logements où Pair et la lu 
mivre sont rares tout autant que les 
blés de prix. Quelques pim 
modèle réduit tie ceux de F(
Saint Simonicns, et comprenant 
étudiants et autant d’étudiantes,

poir que cette quexiou so iale ne j ’SfjTÆlSLt pour
plllliera pas un jour, chez lions, | p,cn,jre ioura repas et dans lu jouna-e 
toutes les autres questions, comme j suivent les cours (les différentes Facultés, 
elle le fait déjà dans tant d’autres • Les étudia» ta s'occupent surtout de scicn-
pays? i ces physiques, mécaniques et chimie; les
1 : " .. . étudiantes sont assidues au Collège de Fran-

Devant un aléa aussi menaçant 
n’est-ce pas la tâche de la législature 
de prendre toutes les mesures néces 
ssires pour prévenir le mal avant 
qu’il ne se declare, afin 
lier de notre paya ces crises qui ef
fraient les nations les plus puissan
tes.

Et puisque c’est bien à nos légis
lateurs qu’incombre cette grande 
œuvre de préservation sociale, puis 
que c’est eux qui doivent trouver les 
remèdes aux maux que nous signa
lons, n’est il pas evident que les 
candidats aux fonctions législ 
doivent exposer à ceux dont ils 
demandent les voix, leurs pens es 
et leur* vues sur les importantes 
questions sociales.

La lutte électorale sera peut être 
moins animée, les discours seront 
peut être moins éloquents, mais les 
résultats pratiques seront meilleurs, 
et l’avenir de notre Province ne 
pourra certainement qu’y gagner.

1890 - PRINTEMPS -1890 Howe Block Rue Rideau
et 393 Rue Cumlierland.THE BROADWAY

Le soussigné Vô -ire remercier ses 
nombreux amis, ses pratiques et le 
public en général pour l’encourage
ment qui lui a été donné dans le passé.

11 sollicite respectueusement la 
continuation de ce patronage et dé
sire faire savoir qu’il a reçu un 
assortiment complet d’étoffes de 
printemps pour pardessus, habille
ments et pantalons. Cet assorti
ment’est certainement le plus consi
dérable qu’il y a dans la ville et le 
soussigné sollicite une visite. Les 
patrons, les couleurs et les dessins 
sont des plus nouveaux. Coupe 
garantie et ajustement sans répli
que assuré à tous ceux qui donne
ront leur commande chez

LE CANADA”Uimstèrcs sur le 
ourvicr et des 

cinq ou six 
se sont

tt

DsmenagementEDITION QUOTIDIENNE EST EN VENTE

----- CHEZ-----

A. BEAUVAIS et Gie.,
No. 103, Sue Bank, Ottawa.

Le soir on fait le thé, on cause et on chan
te les vieilles chansons de la 
chansons, disait un de nos con 
et rauques à la fois, aux sonorité#, riches et 
attendries, ”

Les révolutionnaires russes émigrés à Pa
ris se divisent en trois catégories.

Les révolutionnaires “ terroristes, ” qui, 
formuler aucun programme politique 

ou économique, poursuivent la destruction 
du régime dynastique par le pillage, l’assas
sinat, l'incendie.

C’est h ce 
certain,uoni 

pas tous

dent d

patrie. “ t'es 
frères douces FERRONNERIES

du délour-
L’une des plus anciennes maisons comme.- 

claies de la vallée de l’Ottawa et des mieux 
quaiItlée» sous le rapport des bas prix de la 
localité des articles olferis eu vente;

McDougall & Cuzner
Enseigne de la grosseJTarriére INSTALLESgroupe là qu app; 

bro des individus
mrticunent un 

arrêtes, mais W. H. MARTIN - MAGASINS --—

MARCHAND-TAILLEUR
133 RUE SPARKS 133

OTTAWA*
Nos prix sont raisonnables

socialistes révolutionnaires, qui ait en- 
,’utt coup d’Etat le remplacement du 

gouvernçment autocrati 
ncinent constitutionnel;

Les socialistes, qui ont pour chef Flécha- 
uof, qui habitent Genève. Ceux-ci sont les 
adeptes des théories de Karl Marx et dési
rent la solution «les questions sociales par 
les moyens pacifiques.

Ce dernier groupe est composé de gens 
d’une probité et d’une honorabilité sans 
conteste dont les relations avau les révolu 
tieunaircs et les terroristes 
preintes de la plus entière con 

M. Atthalin, qui est, on le 
de l’instruction, a ( 
journaux el brochures écrits en 
trouvés au domicile des Russes ar 

Par la suite M. Atthalin a interrogé ^o 
ris Relnchtein, arrêté, ainsi que sa ter 
avenue des Gobelins. On le soupt, 
fortement d’avoir fabriqué les bombes 
vues chez Mlle Suzanne Bromberg.

Ou a, en effet, saisi chez lui, en même 
temps que des paquets de limaille de fer et 
de une porphyrisée, de permanganate de 
potaoe, de cyanure de potassium, des fla
cons de sulfure de carlxme, du phosphore 
blanc, etc., trois bombes en cuivre, deux 
cylindriques et l'autre 
de celles que 
Mlle Bromberg.

M. Girard, directeur du laboratoire mu 
nicipal, a examiné les engins 
les quinzes bombes qui lui ont < 
une seule était chargée. Il n’a 
terminé l’analyse des matières

Les nihilistes arrêtés 
hommes à Mazas, les femmes à Saint-Lazare 
Plusieurs personnes ayant demandé l’auto 

' m de voir les 
ons ont été 

par M. Atthalin 
On mande 

ii.formé par

RUE SUSSEX ET DUKE. CHAUDIERE
23-11-87-88que par un gouver

N. B
et bonne valeur garantie. A notreVOITVKEN D'EXF %STN 

de eoUNtirnntion venant d’étre 
reçue. Nous (I-iiueren» (Ire banratn* 
aux acheteur* qui *e liAteronl,

T. W.t'LKHlEKEtes-vous Fatipes 84 Rue Bidon

i ne sont pas etu- 
cordialite.

sait, chargé 
i les papiers,

qui vous amènent , 
deur de $5 pour SI

Lisez les annonces ; 
purer recevoir lu vaexaminé tous . VAVEZ-VOUS JAMAISLes farces à froid dos gens graves 

sont les plus terribles. On nous 

permettra de ranger dans cette caté

gorie la nouvelle suivante, que pu

blie, sans rire, le Courrier de Man

CHESTER-

Un puissant syndicat anglais qui 
comprend deux manufacturiers de 
porcelaine très connus, s’est formé 
pour acquérir les ateliers, les stocks 
et la marque de fabrique de la 
célèbre manufacture de Sèvres, près 
Paris, qui, à ce que l’on croit sera 
prochainement mise en vente.

Dans ce cas, les ateliers et le ma
tériel de la grande manufacture de 
Sèvres, si connue des Anglais qui 
visitent Paris, passera eut, suivant 
toute vraisemblance, dans des mains 
anglaises.

trouvé une place où vous pou
viez réellement obtenir cela ? 
Nous ne le croyons pas. Si vous 
désirez être exactement servis 
sous le rapport du dessin, de 
la qualité et du prix en fait de 
bons articles dans les

i VIS PUBLIC est par le présent donné 
Hqu'il sera effort en vente jeudi le 1 Divine 
jour de juin, courant, par M. I. H. Tacka- 
terry, h ses salles d’enchères, No 29 rue 
Sparks, Ottawa les lots à bâtir de lionne 
valeur situés dans la cité d’Ottawa et que 100 Bue SparksLot No 30, rue St André,Sud 67 x 901 pieds 

“ 32, rue Bolton, Nord, 68A x 72k “
“ 10, ruo Nelson Ouest,72.Ç x 199 “

oeChapelleOuest76|
ne CobourgOueat m;

lo. rMEUBLES, TAPIS, LITERIE ETC
Nous «avons par expérience pou* 

sfaire. Si votre 1 «ourse est lim

, du modèle 
rouvé chez

sphérique, 
la boite t: “ 8,r

Ix-s plans 
visibles &

Conditi 
du montant 
de la ve 
annuels

«Econtenait
u Bnreau des

ers propriétés sont 
Terres de l’Ordon-itée noua

ferons avec vous un arrangement pour payer 
par petit montant chaque semaine.saisie. sur 

té soumises,
ons de paiements:—Un cinquième 

d’achat à être payé au moment 
te en quatre paiements 
intérêt sur la balance du 

raison de six pour

C. s.qu’elle
et le res

t par anu 
Les autres 

connaissance 
La vente comme

Mfg, Co., non payée, à

conditions 
lors de la

ont été écroués, les
657 Rue Sussex 667 SHAWseront livrées à la

ncera à midi précis.
Par Ordre,

A. M. BU
Député-Ministre de l'Intérieur 

MILLS
En Charge des Terres de l'Ordonnance 

et de l’Amirauté 
Département de l’Intérieur 1 

Ottawa, 9 juin, 1890 /

N. B.—Nous avons toujours un bel as- 
ortiment de voitures pour enfants.

ces autort- 
accordéee

de Pétersboflrg que le czar, 
M. de G 1ère de l’ai restation de» 

liste», a exprimé avec beaucoup de vi
vacité sa gratitude et a prié le ministre de 
transmettre au gouvernement français 
remerciements et ses sentiments de recon-

pmon mers, 
nédiatement

RG ENS

WILLIAM

&CO.

ti

....., -
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LE CANADA
Journal Quotidien du soir

IA V>LLEE DE L’OTTAWA
Journal Hebdomadaire à 16 pages

...Oscar McDonkll

..........P. A. J. Vover

....Flavien Morzer

Directeur delà rédaction 

Rédacteur de ville........... ..

BUREAUX : 414 et 416 Rue Sussex
OTTAWA, O-TSTT.

Lundi 16 Jute'S

ECHOS DU JOUE
L’hoir. M. Chapleau doit porter la |«arolc 

ce soir à Montréal à une grande assemblée 
au marché Saint-Jacques.

L’Ei.kvtki’H dit quw sur les vingt-quat.e 
comtés (lu district (le Québec dans lesquels 

«les élections auront lieu demain les 
libéraux en réclament vingt et un.

On s’occupe activement a Toronto, des 
préparatifs du carnaval qui aura lieu en 
cette ville le 30 juin 
quatre jours et éclipseront, dit-on, toutes 
celles de ce genre qui ont eu lieu jusqu’au- 
jjourd hui on Canada.

On assure â Londres que si M. Srnith, se 
ïctlrc comme premier lord do laTréiorcrie ot 
leader du gouvernement dans la Chambre 
«les Communes, il 
placé par lord Harrington 
«le VIntérieur, M. Mathews, résigne, Hir 
Henry James lo remplacera.

( 'es fêtes dureront

certainement rem- 
Si le secrétaire

("est demain lo jour du scrutin dans la 
1x3 gouvernementprovince de Québec.

^Mercier a fait des efforts surhumains pour 
te maintenir au pouvoir. Lo gouvernement 

fort dans le district deparait cire ussez.
Québec, mais l'opposition lui fait 
lutte formidable dans lo district de Mon

M. C. A. Gcoffrion le candidat ministé
riel dans Verchères s’est retiré de la lutte. 

M. Lussier avait été élu dans ce comté
partisan clu gouvernement Merciercomme

niais avait donné des votes contre son parti
a plusieurs reprises. On dit qu’il s’est en 
gagé à suivre plus fidèlement 
venir. (T'est ce qui explique la retraite do 
.M. Gcoffrion.

chef A l’a-

Lc gouvernement fran 
gouvernement provisoire du Brésil. (Te der
nier consent à soumettre k un arbitrage la 
question de la délimatation des frontières 
entre la Guyane française et le Brésil, à di
minuer les droits d’exportation 
chouc et d’exempter les sujets français de 
l'applination du décret statuant que tous les 
étrangers qui étaient dans le pays le jour ou 
la république à été proclamée seraient 
aidérés comme sujet brésiliens.

va reconnaître

le caout

S'il faut en croire un journal de Rome, 
la Vouk I'K.i.i.a Vkuita, M. Criapi vient do

projet de loi qui conférerait au 
eur d’Ery-

preparer
Humbert le titre “ d’emper 

three et de l’Afrique orientale.”
Ve titre serait ajouté à celui de de roi 

«l’Italie de la même manière qu’on a ajouté 
le titre d’impératrice des Indes k celui de 
reine d’Angleterre.

de M. Criapi, à l’exTous les collègi 
cep lion de MM. Brin et Bertele-Viale, au 
raient déjà donné leur consentement.

Près de 3,000 personnes assistaient, avant- 
hier, k Halifax, à la mise en mordu bâtiment 
“ Kings County, ” bâti par M. Chester. 
C’est un des plus gros bâtiments qui aient 
«•té lancés. lai longueur de sa quille est de 
240 pieds ; il a 27."> pieds de longu 
et 45 pieds H pouces de largeur. Les quatre 
mâts déploieront 7,800 verges de voile. Le 
plus petit de mâts a S3 pieds de hauteur,

do diamètre.et le grand mât a 32 pouces
grandes vergues auront 90 pieds.Deux do

chacune. Lo capitaine Millego Munro, de 
le commandement. Il feraBridgeport, en a 

son premier voyage 
Liverpool, avec

de Saint-Jean, N. B„ k 
: cargaison de marchan-

Une dépêche de Berlin nous rpprend que 
la commission du rcichstag, qui est chargee 
«le l’étude du projet de loi sur l’armée, a 

contre 8 l'article de ceadopté par 20 voix 
projet fixant les bases pour la formation de 
l’armée.

M. Windthorst, chef du parti catholique, 
a déclaré qu’il voterait le projet Je loi, 
parce qu’il ne croyait pas que le moment 
fè«t opportun pour se livrer à un essai quel
conque des forces îles partis. Il

temps il déposerait sur le bu
a annonce

«ju en meme 
reau du rcichstag une proposition deman- 

renonce à sontlant que le gouvernement 
idée de rendre le service militaire oblige 

tous les hommes en état detoire pour 
porter les ai mes 
abolisse le septennal ; qu il fixe chaque 

l’effectif de l’armée en présentant le

; que le gouvernement

budget, et que la duré du service dans l’in 
fan te rie soit réduite k deux ans.

interpellation samedi,En réponse à 
clans la Chambre des Communes, sir James 
Ferguson a déclaré que l'opposition de la 
Légialatur» de Terreneuve 
di était fondée sur un avis erroné que le mo
dus vivenii tendait h mettre en péril les 
droits de Terreneuve ou à admettre les 
reclamations (le la France qui n’ont pas été 

Il a ajouté que des

au mndus viven-

recounua*jusqu ici 
dépêches récentes annonçaient que le comité 

de Terreneuveconjoint de la Législature 
était prêt à admettre eu pratique les prin
cipaux dispositifs du modus vivjruli.

M. Rickert a proposé que l’effectif de l’ar 
mée sur le pied de paix soit fixé chaque an- 

Le ministre de la guerre a répondu que 
l’article 63 de la constitution donnait à 
l’empereur le droit de fixer cet effectif 
ajouté qu’il n’était pas possible d’accorder 
la fixation de l’effectif chaque année, car le 
gsptennat militaire était déjà|par luimême

Il a

une concession.
M. Rickert a soutenu que cette façon d’in 

terpèter l'article (13 était une erreur, et que 
1» firatiou de l'effectif par l'empereur seul 
constituerait une violation de ta conetitu- 
tion.
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Produits dr la Ferme

Beurre frais, pain O "20 à 0 23
Beurre frais, crémeries.... 0 18 à 0 20 
Beurre en linotte. ... ... 0 15 à 0 16
Oeufs frais, la doux... 
Fromage.......................... .

.. 0 13 A (I 14 

.. 0 9 AO 10

Blé

l)u Canada
Blé rouge d'hiver.......
Blé Manitoba No. 1... 
“ “ No 2...

o;oofà o oo
0 95 à 0 96 
U 93 A 0 95

Blé du nord No 1 frosted 0 00 A 0 00
l’ois, par mi not..........
Avoine,u

Orge, “ “

0 68 A 0 70 
0 29 A 0 31 
0 60 A 0 70 
0 4M à 0 56

Grains et Farines/

Patente...........................
Américaine...................
Straight roller..............

Superfine........................
Forte de boulangerie.

u américaine.........
En Sacs de la Ville

... 5 00 à 5 15 

... 5 90 à 6 00 

... 4 70 à 4 80 

.. 4 40 à 4 50 

... 3 45 à 3 50 

... 4 75 à 4 90 

... 4 65 à 4 90

Par 196 Ibs.......
Farine d’avoine.
Farine d'avoine granulée. 4 50 A 4 70 

Volailles et uibieus

..........  4 75 A 4 90
............ 4 40 à 4 50

Oies, la pièce..............
Poules, la pièce..........

.. 0 60 à 0 75 
,. 0 40 A 0 50

Canaid, le couple............... 0 68 à 0 75
Pigeons, la doux....................  3 00 à 3 75

... 1 50 à 3 06

... 0 (>'»à 0 75
Dindes par couples.. 
Poulets par couples. 
Canards noirs............ .. 0 70 à 0 80 

... 0 00 à 0 06 
... 0 49 à 0 50
.............. 05 06
... 0 25 à 0 30 
... 0 15 à 0 25 
... 0 20 à 0 25 

............  0 00 A 0 00

Bécassines, la dov.z.
Perdrix, ta paire........
Betteraves, le p mier .
Carottes, panier..........
Panais, le paquet.......
Persil, le panier.........
Radis, le paquet.
Cicohréc, la doux.................. 0 4 > à 0 5q

Aspergva.........
Haricots verts le ,.anier,.
Pois verts,...
Choufleurs, la pièc ’..
Céleri, la douz...........
Ail, la tresse...
T« macs, le pan ici 
Plcuviers, la douz.
Poules de Prairies........................... ù ...........
Lièvres, la paire................. 0 35 à 0 4q
Choux, la douzaine............ 0 55 à 0 75

Oignons, le baril........
“ le jianior....

Navets, la poche........

..... 0 00 à 0 i 0
0 00 à 0 00

............ 0 00 a 0 50
0 04 A 0 06 
0 30 à 0 40

................. 0 12 à 0 15
0 30 à 0 35 
0 00 à 0 05

2 00 à 2 50 
O 25 à O 30 

.0 400

Légumes

Pommes de terre, le sac.. 0 65 70

NAISSANCE

En cette ville, hier, le 15 courant, Mme 
Leblanc, une fille.■J. K

f KENDALL’S 
SPAVIN CURE

The Meet Seeeeeefel Remedy ever Dlnoo 
•ml. a* It le certain In Iti effect* and doee 

not blister. Bead proof below.

SMALL’S SPAVIN CURL
Ornes or CaaMjm^A. Bktdir.

Cutzlaxd Bat awd TBorneo Bbzd Homes.
Elmwood, III, Hot. », 1888. Da. B. J. Kam,all Co.

Dear Sirs : I have always purchased roar Ken
dall'* Spavin Cure by the half dozen tx.ttl* a, I 
would like prices In larger quantity. I think It I» 
one of the best liniment* on earth. I have used f 
cn mj stable* for three years.

Tours truly. CUSS. A. SkTDEB.

KENDALL’S SPAVIN CURL
Ba.x.ELTH, H. Y., November 8, 1888. 

Da. R J. Kejcdal. .To.
Dear Sirs : I desire to give you testimonial of my 

good opinion of your Kendall'* Spavin Cure. I have 
used ft for I.ameaeae. HOST Jelals mad 
Npavlae, and I have found II a sure cure, I cordi
ally rc i omnu nd It u- all horsemen.

Yours truly.
iUnsger Troy LatmdryStahkv

KENDALL'S SPAVIN CURL
Hast, Wnrros Comnrr, Ono, Dec. 19,1888. Dm. R J. Kexdall Co,

OeuL.: I feel It my duty to ear whet I have done 
with your Kendall's Spavin Care. I have cured 
twenty-live horses that had Haw vine, ten of 
Ring Bear, nine afflicted with Big Ilead and 

en of Big Jaw. Since 1 have had one of your 
*s and follow,-o the directions, I have never

ease of any kli 
Tours truly.

Horse Doctor.

KENDALL’S SPAVIN CURL
to any address on receipt of price by the proprie
tors. Da. R J K sen all Co., fcx*burgh Falls, VL
lOLD BX AU DKXJGGI8T8*

OTTAWA

I -es prix des marchés son! obtenus 
avec soin p r noire rédacteur t animer 
cia! nur le MARCHE BY.

Non Itcteui-g trouveront une foule de 
rmt*eign monts exacts on suivant notre 
rapport des mar« hé» q ic nous faisons 
•dans lo but de donner les meilleurs rot» 
sojgfiemen s.

MARCHE DE DETAIL

Foin

? cts $ ois
Foin No 1 la tonne........  Il) 00 à 11,00
Foi u No. 2 la tonne........  9 00 A 9,0
Foin pressé la tonne........10 00 à 11,0

Peaux

Peaux vertes No. I.......
“ “ No. 3........
“ “ No 2 ....

Suif fondu a livre......

Viandes

Ikuufs par 100 livres....... 4 50 A G 00

Mouton............

Porc par 100 livres 
Saindoux...................

.... 5 00 à 5 00 

.... 0 00 à 3 00 
.... 0 00 à 4 00 
... . 0 09 à 0 10

........ 0 08 à 0 09

........ 0 05 à 0 07

........ 7 25 à 7 50

........ 0 10 à 0 11

ItiRNTS DEMANDES 
“faire Oc TARDENT |>r<>x

re stock >1 arbre* vl 
C'est maintenant 

■pour lea conditions. M A \ 
pcpiiteristes, Rochester, N. \

Si vous voulus 
,’uivr. vous ot von- 
loisie pour860,000 «le chaussures «le toutes sor

tes sont maintenant vendues aux prix 
d’encan.
TENEZ .A. BOOST3STE HEURE

«lez not
le temps; ver
A Y BROTH ERS

rtN DEMANDE. M. (too. Lebol marvhiui I 
U sur la rue Rideau desire acheter un «silia» 
go À siiuf le ou double tegom«nt. Il paierait
un Ikmi prix pour une propi 
de sable. Argent comptant

TKRRK A VKNDR b 
I lot numéro 20, aboutant à 
Ottawa dans lv ton u*hip Glo 
constituant le front <lc Vain 
Slu'a, à I roi* milles d 
de Montre

bois "très bi< 
de Kett e Island

C'est une des meilleures ten 
Termes do paiement faci 

ROBERT CUMMIN

BROWN, EDMONDSON & Cie., 50 acres de terre du 
la rivière

ki'm
Ottawa, sur le chemin61 ZRTTZE EIDEAU. al”.

le lot une 
Il située et

très bonne 
faisant fa»

maison 
hj A laJe vous disais alors que je leiais 

de telles 10.'lances auprès «lu gou- 
veri l* lient, que la construction de 
ce ch min de fer, qui est appelé «X 
faire d<-la Gatineau un pays riche 
et prospère, serait avant longtemps „ ,
till fait accompli : c't'St Ce qui est A . u ~ Un bon engin de seconde null 
. ■ 1 ’ 1 n »Ie .1 cheveaux vapeur et une eliaudhV

, °* de 8 chevaux. S'adresser au bureau du (7a
Le gouvernement comprenant na,u» 

l'importai ce de cette voie femv et
convaincu que la population doit A Vis aux mkrkn-Lc "Siron 
en retirer d’immenses avantages, fr Wi,IB.lotw ’ devrait
"'■> Pas Ix'siiPà accorder pour la di7ùTSuoul17‘"Lmo,lu 
construction de ce chemin de 1er, franve» de c«>e |i*uvre» petits, nnxluisatit an

Il bonus «te f>250,00 par mille, en eo®Be111 naturel, paisible, eu (Vioant iliipa-
*“• ■'« “*"•»■ ?" '«j' 'o,é8

V u celte conduite geuèreuse de la bouton de rose." (V Sirop eut tn'd-agréable 
part du gOUvécut ment, «Jlli voulait *u K“ûl- O *P*fw Tenfant, smollit ses gen 
!.. prnsrés <la comté d'Ottawa ,« le
dêveloppe-Teut lapide delà colom- gestion, et set le meilleur i «mMe 
satio.l, la CO lipagll e du chemin de ^ntre la diarrhée, *oit qu’elle provi 
tcf .'c ta Vallet) tlt* la Gatineau, a *t
commencé ses travaux de construe* mandes le 11 Sirop calmant de Mme Win#, 
nu i de- 1889, et avant le mois do '«w” «t ne prenne «umine *■ m* 
décembre procha n, au moins treille 
milles soi ont complûtes ; el j’ai 
tout lieu de croire qu’avant deux 
ans, ce chemin du tor de Hull au 
Ib seï l aei'H en plein opéra.ion.

Dans le mois «1e juin 1888, un 
mee «lie épouvantai) e réduisait en 
cendre un des quarli- rs les p us 
pop lieux de la vii'e de Hull, ctdans 
l'espace de quelque* heures, des 
centaines de b .vives familles se 
iroeva'enl sms asile et sans abri.

A ma demanda le gouvernement 
envoya immédiatement aux auloi 
es o-- Il U, une somme de cinq 

m lie puis.tes, pour fa.ru lace aux 
b.>o ns h s plus pressants du ces 
pauvres malheureux me ndiés.

l)e plus, par celle eonfl gration, 
les commis aires d" Fc vie de ia Cite 
le Hull, per«h*ieiib un mont; ni assez 
cons'dôrable sur leur revenu ordi- 

et vu la position piécaire 
qtu lle ils se trouvaient alois, 

l • gouvernement, sur ma léqiiis.tion 
encore, n’h. sita pas un mstanl à 
do "ier une somme de mille pi; slixs 
pour aider à 11 c instruction de l’aile 
du collège «h s Frères.

J’ai de plus obi. n ; en dill'ér. nts 
b mps, certains munlanis, soit pour 
: d r a la construction de maisons 
d’Kcole, soit pour pou-voir A leur 

u bleuie ’t
En 1886, une loi avait été incor

porée <hins les s ta. nts, perrm liant le 
ii.uisf ri d.- la Cour « l «le la piisou 
d’A y finer à Hull, le statut tepen- 
■ lain ne per.neitai'. tel < haiigi ment 
'pie loinjue le comté «lu l’omiac 
aurait lu ! ini') n coiDlruit une Cuti r 
et une pn « n.

Cette loi nous mettait à la im-ici 
lu comté de l’uuliai

Adresse Electorale ne dans le 
loa. S’adrne- 

US, Cu minings
Bridge, Ont—DE—

M. A. ROCHON
—AUX—

Electeurs du Comte d'Ottawa Calmant 
toojouie 

ont leur 
nt lea aeuf8a carrière parlementaire Ce que le 

gouvernement a tait pour la province 
éurtout pour le comte d'Ottawa 
La cause de la colonlaation et de l u- 
grlculturc de# plus favorisccs Le 
peuple ouvrier objet d'une eolllcitudc 
toute particulière Le gouvernement 
donnant a pleines mains sur la de
mande do M. RoChon cn différentes 
circonstances.—Pont ot chemin do ter 
cour ot prison accordes Une 
des trois dernières années.

• coniina

Messieurs les Electeurs,
La «lirsoluiion dv l.i Lcgislatim 

du Québ c a y un lieu dern ière 
meut, un appel 
née- ssaire et 
conséquent 
noucersur 
17 «le juin prochain.

Etant sollicité par un grand 
nombre d’amis tu de per; on nus 
influentes de toutes lus parties du 
comté, de mu. laisser porter d« 
nouveau candidat aux prochaii.es 
élections, j’ai accept" culte nomina
tion, surto .1 ap è avoir pris en 
considération lu généreux concouis 
qu » vous m’avt-z donné lors de ma 
dernière élection en 1887.

Je me prés nie. Messieurs, comme 
un des suppo:leurs du gouvenn- 
nvnt na'ional qui c .nduit le- 
a 11'iiri s publiques de la Province 
de Québec, depuis le mois d janv e 
1887. et qui a à son ci édit de 
grandes mesures d’intérôi pub te.

J u suis, comme par lu pas» é, 
partisan de l’autonomie provinciale, 
et j’aiderai lo gouvernement de 
toutes mes forces quand il s’agira 
de là faire respecter, comme la 
chose est arrivée déjà quand il s’« st 
agi de revendiquer nos lots «lu grève 
et nos droits de pêche intérieure.

Le gouvernement actuel ayant, 
tinsi qu'il l’avait promis, rétabli 
l’ordre dons nos finances si déses
pérément compromises, a mis la 
Province eu état de faire honneur à 
ses obligations et du satisfaire aux 
besoins les plus pressants.

La politique suivie par le trouver 
nement national A venir jusqu’à 
aujourd’hui a été une pomi ju 
vigoureuse, sage et favorable . 
loues les classes de la société. Des 
mesures importantes o it été passées

A VKNDRI-: 
Alu* 

bureau

Deux oo(t 
‘illti Coni rule, minuloe

l lagoa 
i\ 10Cpeuple « s. ile.enu

•, appelés A vous pro
ie choix d’un député, le

S'ttilrvasor A A. 15. Maoserez, en

MAISONS A VKNDRK Sur l«*i run 
If I King, Daly, Stewart, Tlu'-odoro, Waller 
Nicholas Vollvxi' Avenue, l.isgar, Coo|>er 
Cumberland, \\ illimil, Neville, Alice, Ann, 
Klgin, Florence, Church, H l'alrloe, Mur 

y, Colaiurg, Y m!., (leorge, Rideau, etc 
S'adresser A A. II. Macdonald

47 rue Rideau

ray

rtN llftMANOR lin bon ug«ml voyagnu 
U pour lo commerce «In ville. Emploi 
constant. Avantagea particuliers 4 ceux qui 
commenceront maintenant. Articles ap* 
clavx. Ne tardez p ih. Le salaire «: 
lu premier jour. DHOVV'N BROS., 

eerymen, Toronto, Ont

VKNDRK, Pour argent comi 
.«hanger Un poide " Pnmeott 
life, B poêles de |Nis*age, .‘1 p.».| 

Hîiie, 2 povles imitation «le eheinin 
servoirs à l'huile à laj Salle d'encan

kl ii tan tou a 
” 2 lioëlea 
les «lo oui 

2 nt* 
Macdo*

47 rue Rideau

âVIS. SI VOUS 
n pour argent en 
*ez votre adresse «

qiielqu'ohjet A vernir» 
*nt ou a .'•ehangès lale- 
A. B. Macdonald

47 rue Ridea

0.1'
DKMAN Iti
rage » la pi 
te ( annbei laud

Dix 
e, Ihiiis gages

douze filles, |M>iir 
S'adresser

957 ri

L’EVENEMEN1"1
Edmond MAGNIER

Directeur -* lifihvli urJ'ai fait
aunuder la loi en question, et 
namUnaut la Lue de Hull peut 

co struire, dans s s minier, la (lour 
-;t la Prison, quan 1 elle voudra 

l où elle le voudra, et lorsque c- s 
edifices seront consi tuile, !e trans
fert aura beu ium.édiati-m ut.

Lv gouvernemei.t « st ans i disposé 
à aider la corpoialiou de la Cite de 
11 ni. dans ia construction de ces 
édifie s publics, et à cet effet, il lui 
a fait voler

IO, BOULEVARD DES ITALIENS

ABONNI MINIS finis m.iis Putin, i ( fr
ifi fr. ; Kir. i j fr,

6 ff Ull LIIONS INHUIS CAR AN
RRE8PONDANCE8 ETRANOI I

dans -i’inteiêi des ouviv r.-. ; une loi 
nouvelle a été adoptée, protégeant 
plus spécia l ment les colons, tout 
en respectant les d.oils acquis des 
coin mer ç mis de loi 
d’agricuilure el
a été créé, afin d’acorder un aide 
plus efficace aux agriculteurs el de 
récumpen. er le mérite agricole.

Le gouvt-rntment a, d • pl .s, 
accordé une somme de 8100,000 p .i 
année, pour la construction d**s 
ponts en fer, poli l'iue si avanie 
geuse à toute municipalité qui veut 
eu bénéficier

La grande cause de l’éducation a 
toujours reçu de la paî t du piésenl 
gouvernement, l'attention la plu* 
sérieuse ; il a inondé qu’il lui 
portait un intérêt tout paiticulier 
en fondant les écoles du soir qui 
ont déjà produit des résultats avair 
ilgeui dan» le» dltode Monlr6.il entra le r.lla*. dê fa l'omle à Gai 
el de Québec, et en promettant ll,‘dl1 <!l *il t'lile ^e Hull, et -era prêt 
rétablissement de semblables écol. .& * bine ce qn il e -1 tenu de faire, d«,*s 
dans les autres ce u tri s populeux de1 ’PJe *(?s Municipalités intéressées lui 
1 Province , auront s'gniue leur inleiilioii de se
"u taxe 'qui rlisU.it depuis S11'onformer aux di.po.ihon.de ia loi. 

lougtemu. sur 1rs municipalif» V,u,‘ ’ hlc''le,,,8'l,e’'
pour l'entretien des aliénés, a été I"" que, remarques que je voulais 
abolie par le gouveruem. miruit, u'etlre devant vous a I approche des 
ainsi qu'il l’avait promis lors de sou J "te " c rous ... 
arrivée au pouvoir, . b ,v0"5 Juge» d.gno de possé

1 1er de nouveau votre coufianc . je
Maintenan', M .-sieurs, je <nois travaillerai, comme par le passé, à 

pouvoir allumer que le comte • promouvoir les inléiôls du Comté 
d’Ottawa a ele bien traite p;.r le q'utiawa en général et de chaque 
gouvernement actuel et qxi< j ai l' iwuship ou paroisse, en particu- 
reussi, aepnis que j ai 1 honneur de |;e,.e jrt Me négligerai point de 
vocs représenter, a vous fair irava.lb r pour l’avanc ment de la 
obtenir une laige part des deniers i;0loiii>ation et de .’agriculture, et 
publics. i je fera tout en mon |>Ox.voir pour

J'.ii icussi pendant les années, jUe le» droits de chacun soient 
1888. 1889 et 1890, A mettre a | respecté», 
disposition du comté d'OtUiwa,

PniMtB NüUVKLUiH.
Journal Rolltlqueet Littoralrodu Matin
l’KINCIl’AUX OïlIfllKirateurs : Aur 
lorrain, Huger Mile., Pierre .le l.n 
Cliani|isniir l’Iiil. Au.lelira-iil, Ar-iine H'.u..»yel Arle 
quint M. Millot, A Aleemulre II, Henry, K-Clissoi 

U Auliiy, M. Il nail, I. ifran. Silv. l-i 
II II. Clau.-e K. I.A iilley I,. Ilr.~m 

Secrétaire «le la Rédaction: L N. (iUNG’L

.t ; un ministère
de colonisation

;
proie, Mou

la dernière session, 
une bomin- de $10,000 quelle pou;- 
« a toi cher en aucun temps dès 
qu’elle aura choisi l’endroit où celle 
Lour «v celte Prison doivent êtio 
construites. LVxéc‘itinn ou la non 
exécuL'on de c s irm o tail's travaux 
est actuellemem ei-ire les mains do 
la eorpo ution de Hu I.

Le g »!• ve i e.neut a pris les mvsu- 
ies necessam s pour construire un 
pont en fer sur I;* Riv ère Hat neau,

LIGNE D’OMNIBUS
Cimeticre Notre-Dame, 

Montreal.

permettra, u I,.'«), 
rvvciiuiit le Hoir à t,.'tO, fi.lK) et 5,,‘tO

Chemin do

Ixjh OllllliblIH 
h le» «Iiman

mt un bureau dei |mnte 
mpmiture

LANDRY A THOMPSON.

p'"i

NOUVEAU ST LAWBENGE HALL
COIN DES RUES RIDEAU ET NICHOLAS

$1.,00 par jour
Halle do Billard, Halon «le iiaAler el, 

tauraul annex.'’:.

Halle à Dtnc. Hiiaclous»;.

30’JolIm't.lmm lires è coucher.

Une entrée prlnci|wl<i et deux eiilrées

Kclairé par la Inmièrn ulectrique in can 
descente,

SM.00 PAR JOUR
NOUVEAU ST LAWRENCE HALL

Coin des rues Rideau et Nicliolàd

L. LABERGE —romuétairb

Esiiérant, Mes leurs, qu’avec votre 
des montants cons déiab es pou ries jappU1,,, .ortll.aii ie w Juill pro. 
finsde laco-iouteal Ou,et ces sommes chain, victori* ux de la bataille qui 
d’argent ayant éié, sous la direction va s’engager. 
de personnes honnêtes « t f' s on J’ai l’bo: neur de me souscrire 
Sdbles, scrupulfcusumunt employe .* vuire S rviteur dévoué,
pour les finsa îxqueiles elles étaient 
destinées,la population des d il rems i 
end'oits qui en a bénéficié, st; I 
déclare sat s-faile du résultat.

Depuis b eu des années,avant 1887, EN < - RA N1T ( ; RIS KT KN MARIiRK, 
on vous parlait du chemin de fer de "'•U58 ®.1 °r,,<i'nftnU fttiUl /l f‘Vlre8,. au*. p*.“8 
la Vallée de la Gatineau el on nou. '
faisait ennevoir sa construction dans _ __________________
un aveu r plus ou moins é.oign *, 
mais en dépit des travaux et des uc- 
b es efl;rts de mou p:6d> ces-eur M. 
le Dr Duhamel,les promotiUisd * ce 
grand proj' t en retardaient t mjours 
l’exécution.

Pour SERVEZ-VOUS deALFRED ROCHON-
Les POND’SMONUMENTS HN GRANIT ROUGE,

Brûlures
Douleurs
Blessures
Catarrhes
Contusions

EXTRACT
Argenteries en Presents

Pendant 30 jours seulement,
En 1887, je vous ai dit que le du Thé du Japon de première

£TreéZ'*ualil;rr 50 cts- et 5 livre‘ Maux d’Yeux
de la Gatineau, d’avoir un chemin F°ur
de fer afin dere mettre en comrau- (PiNOROS ET EN DETAIL)

Enrouements

Hémorrhoîdes
Hémorrhagiesnicdtion directe avec les grand» ]og Rue Rideau 106 

centres et de pouvoir écouler avec
r“ws^To’..tous esproduU8 Hunter Tea C°mPanV rwntaaM

Ex
il**

Nouvelles de Quebec
Iti juin—Ta: comité catholiiiue 

I Instruction Publique a est 
rtement a sh «lernivre reunion contre 
durable coutume qui tond à prévaloir 

ce pays de donner aux enfanta «les noms 
ridicules choisis souvent dons les romans

d «i Conseil de

v« e hier du diet 
t que la temperature

cette contrée est beaucoup préférable à celle 
de Quvlecc. La pèche y est très fruvtucme, 

t et il y a là quantités .l'Aim ricains qui jias- 
là leurs congés en villégiature.
Ias général Ripley, de l'armée «les 

nis, M. Creighton, du Séiml, Otta- 
plusieurs autres sont au St Louis 

Kiur la pèche à lacs, du end et du

du lac St
‘dejjeraonnt

M. Thiluuidcau a fait l'acqui
sition «le l’importante propriété que sa 
maison «le commerce occupe à la basse 

t à M. Alford. Le

L’h.

ville , et qui apparie 
de vente a été «1 o .'-(>0.000

la saison 
Ils reviei

rai et Lady 
«lia, où ils i

• Stanley 
{Msseront 

trou six semaines, 
rendre leurs lo- 

y demeureront

mvemeuv gone
Mclupcdia, 

t pêche, eux 
idiont à i^mdiec repi 
à la citadelle, et v
mois «t'iK-'tobre

-la: steamer “ Parisian " xenant de Li- 
.■rpooll, a «'té signalé a l’îlo«l'Anticosti,hier 
Atin. Il est al tendu de bonne heure, 
urd'lnii, dans le 

-M. Robcrtsoi 
soulTcrt par l'vlioulis de lu

prenait les

.! l’a'
ceux qui ont 

Champlain, a 
Privé-l'Ottawa que lo Conseil 

lamations eu considération

EXEMPTION DE TAXES
C. A. a fait uneLe président du Y 

mde à la cour de
éruption 
O'conuor 
<jucstion.au cet 
séance cégu'.ivre

visu h pour 
bâtisse de la 
- de soumettre cette 
te à sa prochaine

I de
Il a

LB CANADA L NDI lfi JtJlN 1890

PBIX DES MARCHES FONDS DE BANQUEROUTE PETITE GAZETTE
f

j eu pleurant. raconter ce 
I ses parents, le 

le temps de se saux'er
Non conte»: de ceci, Dauuais retourna 

dans les environs et s'attaqua cette fois à 
une petite tille de 9 ans, nommée Joséphine 
Pleau d-mt le père «pli est chiffonnier demeu
re sur la rue Montcalm.

Dans sa déposition donnée devant le juge 
Desnoyers, la |>e:ite raconte que vers 9 heu
res «tu matin, elle étiat sortie eu course pour 
sa mère et qu’ayant rencontré le prisonnier, 
ce dernier lui «lit : “ Viens avec moi 
te donner quelque chose. ” 
mais Daunsis la prit par le br 
•lans la cave d’en nommé O vita 
Campeau, et ref-niTa la fo 
cris de l'enfant attirèrent 1 
Lan se au moment oit le monstre s 

Le constable Authier, A qui on av 
l'affaire, l'empoigna sut la rue 

homme

qui s'était passé à 
cependant avait eu

Elle refusa, 
as et l'entraina 

I .arose, rue

île M.

Wulfc. 
âgé d'environ 3ô à 

figure le stigmate

tentio

et porte dans sa
s honteux

UN MEURTRIER EXPIE SON CRIME
Henry Smith trouvé coupable du tueur 

tre «le sa femme Lucy Jackson, «lans 
ment «l'ivresse, le IS février «U. ’ 
pendu A London, Ontario.

Smith avait été coud 
preuve «le circonstanet 
confession complète de

evnicr a «t

par la cour, sur 
es, mais a fait une 
: son crime avant do

L’exécntio 
«Ion a 8 heur
pert en la matière, il en est 
pendaison, a exécuté sa be 
coup d’habileté.

Une vingtaine «le pen 
la jterniissiou du shérif < 
spectacle
ment où le condamné a été lanct 
Le tils du peu lu a reciain

la prison «le Ieu lieu a 
u matin.la

à sa «lix-sec'I'J
sonnes avaient 
l'assister A ce tiS“

un homme s est <
■ dans l’air

le corps.

ASSEMBLEE A ST JE AN-BAPTISTE 
too personnes étaient présentes, 

r soir, a l’assemblée convoquée à la suite 
St Jean-Baptiste, rue Queen, dans le but do 

plétor l'organisation jiour la fete natio-

M. J. N. Rattey fut appelé 
Des discours patriotiques furent proi 
avec lieanconp de succès par MM. Bel 
Valaile, Cbampagne, Lavoie, McMahon 
Duhamel et Jolv.

ganisatio. 
vais de la

Environ

i présider.

s est oec'ujx' de l’or» 
Les Cana«liens frai» 

haute-ville sont der plus enthou- 
istes, et pronu tient un fort contingent 

dans les rangs «le la procession du 2(> juin 
A la fin «le la séance «les remerciements 

furent votés au Rév PèreGonthicr po 
gratuitement aroordé la salle A la so

les discours 
>n de la f -te

ur avon

AU SACRE Um.UR
La messe solennelle, A l’ég'.isc «lu 

Cœur, hier, avait attiré une foule «le pe
nes étrangères A la paroisse. Toute la po.npn 
«tu sanctuaire était déployée; les autels, 
richement ornés, resplendissaient de feux 
de toutes couleurs. L’orgue, l’orchestre, el
les chanteurs sous la direction de M. Bon 
cher, ont vrain,.- it été admirables. La 
procession du Saint Sacrement et 1- héné- 
diction ont eu lieu aussiti'it après la messe. 
Le révérend PèreNolin avait prit pour su 
jet: le Sacré Cœur, et il a été A la fois cou 
vaincant et éloquent Le révérend Père 
Gendreau, curé, a profite de la circonstance 
pour lire la lettre «les chanoines «le l’église 
«lu Sacré Cœur de Montmartre, P iris, agré

ant le Sacré Cœur «l'Ottawa A cette 
..jnœ union «le prières que nos lecteurs 

connaissent déjà parfaitement.

LE COMTÉ D’OTTAWA 
Un graml nombre d'assemblées 

cjtenues la semaine dernière 
mté «l’Ott 
Jeudi dernier 

M. MeDmigal et John Cosgrove portaient 
la p irole A Buckingham en faveur de la 
candidature de M. Cormier. MM. Devlin 
et McAudrew représentaient M. Rochon 

A Thvr.su

publiques 
2 dans lt-

M M. Cliarles Led J.

Vendredi soir une assemblée avait aussi 
lieu A Thurso. Les orateurs étaient MM. 
Leduc et McDougal, et Devlin.

A Aylmkr
Samedi soir MM. Cormier,

McDougal jiarlaicnt à Aylmer, 
était rcpri'-stintcc par le maire Dev 
McLityre. %

A Eardly 
Hier MM. E. O'Reilly et S. Gcncst pr»r 

tèreut la parole A Eardly en faveur de M 
Cormier et M. E Devlin a appuyé la can 
«lidature de M. Rochon.

A la Pointe Gatineau

Le<
. tfïi Rc

MM. Cormier et le Dr Savard ont brisé 
Pointe à Gatineau.une lance hier à la 1 

L’asseinblite était nombreuse, a un 
inné, le tumulte a «juelquc peu tro 

orateurs, mais le calme s'étant rétabli la 
discussion a pu être continuée

moment 
mblé les«lo

DANS DE MAUVAIS DRAPS
Un individu de Hull du nom de Casse 

s’est rendu hier A la Pointe à Gatineau pour 
assister a l'assemblée publique, mais son 
but principal n'était pas tant d'entendre 
la «liscussion politique que d'assouvir sa 
haine contre un nommé Laliberté, hôtelier 
de l'endroit. Depuis plu 
désirait battre Laliberté, mais n'osait pas 
l’attaquer à Hull, par crainte de l’autorité. 
11 supposait que les affaires pouvaient plus 

huent sc régler à la Gatineau et c’est là 
où il a fait une grande •

Dans le <x>urs Je la di

s d'un an, Casse

ssion Casse von- 
'avoir l’occasione afin ddu troubl 

de frapper son homme 
Ilconnnença par interrompre les orateurs 

bientôt allumé. La police fut 
pensant 

Laliberté
nque son coup el frappa sur 

avec nn poids en fer un homme de police qui 
se trouvait prêt de lui, et lui infligea une 
grosse blessure à la tête; lo médecin fut aus
sitôt appelé et pansa la plaie longue de deux 
pouces.

Casse fut aussitôt arrêté et logé an violon 
où il passa la nuit, le juge de paix ayant 
refusé .ont cautionnement.

Ce matin le prisonnier a été euveyé à la 
prison d’Aylmar où il subira sou procès aux 
prochaines assises criminelles sous accusa
tion d'assaut avec intention de meurtre

et le feu fut 
aussitôt sur les lieux: Casse 

chance de frapper s’élam^
mais ma

UN MONSTRE A FACE HUMAINE
nx de Montréal nous apportent 

me horrible qui a été 
ville.

l’agit encore une fois du fameux Joseph 
unais alias Cusson qui a été condamné à 

être fouetté pour une offense semblable, il y 
a une couple d’annèea. Il est à espérer que 
cette fois ci il fera connaissance encore une 
fois avec le “ chat à neuf queues ” et que la 
justice fera un exemplequi portera ses fruits;

Vendredi une) petite tille nommée 
Clémentine Faucher, âgée de 6 ans, enfant 
de M. Urbain Faucher, mi sicien de la bande 
de la Cité a été attiré dans un passage par 
l’accusé qui i’a assaillie. L'enfant est venue

journal 
velle d'

cotnmi 
Il s’

is dans cette

De

LA POLITIQUE A HULL
Une grande assemblée puhli jue a eu lieu 

hier à Hull, à 4 lire «le l’apros-u»i«U. Près 
de 3000 personnes étaient prés 
semblée avait été apjieU-e p«t M

sentes. L'as 
p„r M. Cormier, 
e de Hull, a étt

Cormier était appuy-- de Ni M 
lue et M. J. M. McDougal, 
tevlin a» A. E. Poirier ucoompa- 

L'assemblce a été très 
ours fveut écouté** avec 
fait honneur aux citoyens

ider. La discussion aappelé à pre 
heures. M.
Charles Le<
MM. Chs Devlin et 

M. Rochon, 
et les disepaisible

Une attention qui 
de Hull.

LF. COMITE D'ORGANISATION
rganisation «le la fête Saint- 

Jean-Baptiste s'est réuni a 2 hrs. hier à la 
salle Saint Joseph 

Un gruuil nombre de 
n devoir d'assister 

nt nommes pont 
aadieus-fraucais

Le comité d’o

personnes s étaient 
Plu
r obtenir des mar

ia fermeture de 
mite'1 est 

cet effet 1rs

mités fure 
chauds cai

Meins

24 Juin. Unleurs magasi
«'•gaiement nommé pour voir a 
propriétaires «les moulins des 
M. Moussettc présiilcnt 

Baptiste d 
aident de l’Uni 

i ébideut

e la société Saint 
M. Bvrthiaim 

Saint Joseph et i
Saint Tlio-

Aylmer

r u
II, annoncent au cointé que 
iaterout à la démonstration

Eg.illl, pic 
de lin) 

sociétés assi 
leur corps ile musiqur

NOUVELLES LOCALES
-Le conseil «le ville doit tenir une séance

HABILLEMENTS POUR JE 
: A RUONS EN TWEED DE H AI 
BR Y M>N CRA H AM & CO.

UNES
W

1 clair de la lune doitexcursion 
avoir lieu ce soir.

11A l'.ILLEM ENTX POUR JEUNES 
GARÇONS EN TWEED DE HALIFAX 
BRYSON GRAHAM & CO.

Le corps de musique «tes I •’ont Guards 
de la ludoit faire excursion

le 27 du courant.
HABILLEMENTS POUR 

GARÇONS EN I 
BRYSON ;RAH

IEUNES
El) DE HALIFAX
k co.

Wl
YM

rsitéde Toronto vient de confé• 
Tin moral >1« ' Edouard

HABILLEMENTS POUR JEUNES 
RUONS EN TWEED DE HALIFAX 
Y SON GRAHAM «V CO.

I )«! corps de^inusi 

sur le parc Majoi
HABILLEMENTS PO 

TWEED 1 
AM & CO

Blake, l«

SU
Foot Guards a

y avait foule
samedi soir,:

JEUNES
HALIFAX

U R 
>EGARÇONS EN T 

BR Y SUN G R AH

LES DERNIERS MODELES EN FAIT 
DE MONUMENTS EN GRANIT ET KN 
MARBRE aux usit és «1« 
te Co., Bassin «lu Canal, Ottawa.

— Une déovehe «le Londres affirme que 
Henry Stanley partira pour New-York avec 
«a femme le 29 octobre. Il fera 50 confé- 

x Etats-Unis pendant l’automne et

la ( "aiwulian Grani

Di pot «le l'Eau Minéral 
No. 190 rue Wellington et ch 

McGregor 212 Rue Sparks. Fraîche 
chaque jour. C. Larocijue, Agent

de Plaintag 
e„ M. R.
: et reçue

MON 
MAR Iti

nailieri Granité Co., Bassin

UM
JE de tonte v« 
faits à ordres

ENTSEN GRANIT ET EX
vari'Hé de

usines «te 
du Canal, Olta

la Ca-

idTsoir^îlers «le la Cité se
M. \’é-

ration, 
acte d’incorpo-

oir dans lo luit de se jou 
ganisation les « hevaliers du trav 
chevin Farrell fut appelé a pré 
eurs discours furent piononcés SShvriers tes plus en vue. Après 
il fut décidé de demander un :

UN LARGE ASSORTIMENT DE MO- 
XRBRK EK EN GRA- 

main et visibles à la Canadian Gra- 
, Bassin du Canal, Ottawa.

FASHIONABLE

NUMENTS ENM 
NI

TAILLEUR
habillenicnt 1

éli-gant, pour 
fini, adressez-vous à 
LE V VRCHAND POl 
RIDEAU.

pour un ha- 
ipé, jxrnr un habille- 
un lmliilleincnt bien 

P. H. DES! LETS. 
•U LA IRE 180 RUE

—Le Irish Catholic, de Dublin, dit que 
le pape, en réponse aux félicitations des vi
siteurs au Vatican, a déclaré qu'il croyait 
qn un grand châtiment menaçait la socii'-té 
pour l’indifférence qu’elle témoigne à l’E
glise. “ Je ne suis ni prophète, ni fil 
prophète, a «lit le Saint I’è

ment. La prière ne 
le Tout-Puissant.

re, mais je
douloureux pre 
suffira pas pour a

ssenti-
apaiser

GRANDE: ASSEMBLEE DES CA NA* 
INS FRANÇAIS des quartiers Dalhoii- 
Vietoria et Wellington, à

DIE
la salle Saint

Jean-Baptiste, rue Queen, dimanche soir, le 
15 courant à 8 heures pour l'organisation de 
la fête natio

MM. Du rocher, Ilelcourt, Valade, McDo 
nell, Pelletier, Lhainpagne et Lavoie j»orte 
ront la parole.

Ives 1 lames s<
Par

"c! invitées.

Le Comité d'Organisation

Vente a l'encan
$2000,00 de Meubles et EJffets de Maison 

de Itonne valeur et d’un beau fini au No. 
457 rue All»ert vis-à-vis le l^vlies Collège le 
2.') juin prochain à 10JM) A,
John Wilson s'en va au loi 
possible d’emporter rien 
je vendrai le tout absolut

• M. Comme M. 
n, il lui era im- 
avec lui. Donc, 

ment sans réserve.
C. LF.VÊQUE 

E-nc-'oteur.

SOUMISSIONS

On demande des soumissions pou 
>n d’nne église à Embrun, comté

r l’érec-
seîî!

L«2» plans et devis pourront être examinés 
d’E “b '* diX Pio-'hain« au presbytère

Ni la p’ue liasse, ni aucune des 
siona ne sera nécessairement acceptée.

N. B. On se rend à Embrun nar I 
nada Atlantique, Station South

loamii

e Ca- 
uth Indian.

A. Philion, Pire.
Embrun 10 juin 1890.

Courrier du jour
i
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SI0NHELLE5

Pigeon, Pigeon & Cie.& Henderson
i, Notaires. Eté,

' OUEBF.O
A
lohn J. MacCrakea

WARD,
? ETC

PARASOLS A 25 CENTS 
PARASOLS A 25 CENTS 
PARASOLS A 25 CENTS 
PARASOLS A 25 CE 
PAR 
PAR 
PARASt 
PARAS!
PARASOLS

:nts
n rsXSOLS A 25 CE 

\SOLS A 25 CENTS 
A 25 CENTS 

25 CEN 
25 CEN

CBAMBE1-S OiUw ILS
)LS

TSîOUTHIER,
sire, ele.

Rue Sussex
>u, Ottawa, Ont.) 

avantage spécial à

M. J. ROUTHIER CENTS
CENTS
CENTS
CENTS
CENTS

PARASOLS A 
PARASOLS A 
PARASOLS A 
PARASOLS A 
PARA 
PARA 
PARA 
PARA 
PARASOLS A

lN, LL.B.,
A. Olivier)

, Notaire, Etc,
YU—
lean et Musse*
OTTAWA, Ont.

SOLS A 
SOLS A 
SOLS A 
SOLS A

CEN

C

ER

riSH & XV Y LD
vS, NOTAIRES.

k Ottawa, Oat A 75 CENTS 
CENTS 
CENES 
CENTS

KL KÜS8KLL 
. MacTavism Wm.Wvl

S A 75 
S A 75 
S A 75
S A 75 CENTS 

A SO LS A 75 CENTS 
A SOLS A 75 

-S A 75 
S A 75

1’.
P.

P

P
'heyrier.

CENTS
CENTS
CENTSalhousie

IO à 12 a. m., 2à j
8 p. ,

il & blanche!,
ATS
AicentN Pwrleroem
■e*. etc, etc.

I Les Patas«>ls ont été achetés à 50 cents 
dans la piastre et nous cn donnons 1e lieni 
lice au public.

Que chacun s'empresse.
)lgiü, Ottat* >

I KÜSSKLL)

Loan. C.A.B.aucnbi
!

49 Rue Rideau 51IRIN, L.L.B.
P, Etc.

Elgin, Ottawa OTTAWA.

,'ocat, Cours Fédérales 
e Wellington,Ottawa

UcVEill

K'ITEIR. «TC ACHETEZ
Le Home Comfort

«umber*, Ottawa,

MACHINE A LAVER[R 4 GODFREY
Nous avons acheté te droit de patente, cl 

lufnm «use ma hi no ù laver, de Joseph 
Cadran. Nous sommes maint t ant prét- 
à vendre ces ma 'hin«*8 à des conditions d« 
pai-ments très faciIce. Achetez le Tordent 
Standard c’est e m*jiih 
respecl'ieasciu tul une 
tacture et à no • salles 
87 sur la rue York, Oitawa.

LLIC1TEURS 
p renie et lê’Parieiaeni

Metcalfe, Ottawa, Dit]
Nous sollicno, »
. n notre manu»

$if. i 
visite 

■ le vente No/85 e
F. H. Chhyslk»

c CODE T.R.SHEAetfîlstel ten rw, t:tr.|
BU K SPAHKSf
Uei Russell.

lav. S

& Snow
UR» POOR LA 

)TaI KF8, Rtc.
A T. Ssow.lP 

p. c. avec privilège «1* Cette nouvelle maison autrefois 
ociuipée par la pharmacie Dacier, 
a été complèlement renouvelée et 
divisée pour lin hôtel de première 
classe. De grandes chambres bien 
aérées sont à la disposition du pu*

"HIER, B. A. Se,
INGENIEUR CIVIL 
life, Ottawa.

La magnifique buvette de l’hôtel 
est fournie de boissons el liqueurs et 
cigares de premier choix.

tire voiiee - mt ni

rsonne qui retire régu 
lu bureau ee poste 
non, que de joui-ua" 
ou à celui d’un uut’e

sonne qui renvoie nn 
yer tous les arrrèagee 

autrement 
oycr jus- 

ce cas l'al>on 
le prix do 

paiement

Johnson House
517RUE SUSSEX 517

OTTA WA..
mnement, 
cr à 1e lui

en outre 
moment du 

le journal du Bargains de juinnné peut être pour; 
t dans le district ou le 
s même qu’il der teu ! 
le lieues de cet endroit 
maux ont 
ournal du bureau 
le résidence et de 1 

à l’an
i présomption et 
.tentio.. «le raude.

cet
décidé ‘de Acheté celle semaine pour la moi

tié «lu prix du gros : 96 douzaines 
de Chapeaux en Faille Blanche,tou
tes formes, pour Dames et Fillettes, 
25 cts seulement,

aurnaux

UBOJ\ 118 doz de chapeaux blancs, for
mes et bordures choisies, 50 cts. 
Voyez les.

79 doz de Chapeaux Noirs,formes 
et couleurs recentes, à 50 et 75 cts, 
valant 81 00 el 81.75.

gg,”-NuV-Stove,” 
irbon mou Américain. 
. doublement tamiser, 
le Newcastle.

î1. THOMPSON l'.i doz de Chapeaux en paille de 
couleurs, formes et nuances nou
velles, à 25 et 50 cts.

2 caisses (42 cartons) de Fleurs 
Françaises fraîches, à moitié du prix 
régulier.

CHARBON
Successeur de'J. 

m G. Browne à Cief 
111 Bloc Russell ,
PENPABKN

35 doz (420) chapeaux et bonne s 
à ia saison, seule-ap propres 

25 cts.

Avec un immense stock de nou
veaux Rubans, D«;i’telles, Nets, Pa
rasols etc,, à des prix populaires.

i bon Marché
jalousvrie.bois préptré, 
itvs, huiles, peintt res, 
e chaussures chez
OODI*4i\l»,
rès «lu bassin du

UN PRIX
*1*B D’OR, PABI8, 1878,

tAKER & CO.’S Fameux magasin démodés
318 Rue Wellington.

ream Cocic
t absolument peer, . t

c'est soluble.
s de Chimique
mploy*» m « prit • V* trois fois pVe» fort <r roélangteerw! 4e Mualdo,, à»

I. Mt dtüce«u. «Mûrira W
FaŒle A Dlotl k Admirable mt la mm. 

mr raù lA j*ÜMW dV|

mé chez tos» Iss Epkk>
UDordwtM.M**

:

1EMORY
Mind wandering cored. Book* Iranml
In «me reining. Tretiraonials fmm *11 
pert* of thp xlotw. Pmepoct-.ui pner nn, nmt «m application to l'n.f, 

TSUI Are. New Tor*

»
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INTERCOLONIAL "5 ES%
Bureau de Poste (l’Ottawa.directe entre l’Ouest et tous les 

points du Bas du 8t. Laurent, de la Baie 
des Chaleurs, province de Québec; ain 
si nue le Nouveau-Brunswick, la Nou 
velle-Ecosse, l’Ile du Prince Edouard, le 
Cap Breton, les îles de la Madeleine, 
Terreneuve et St Pierre.

express quittent Montréal 
fax, tous les ioura (dimanches excep 

et se rendent a destination de tous 
ints. sans changement de

La Route

“CANADA ATLANTIC" Arrivée et dSpart de* malle*.

MALLES Fermeture
NOUVEAU SERVICE RAPIDEh tiim

tés) ET a u r air m a air m'p m
1IZ#I #18 OU ...Je ao
7 «fl.... 7 « ,9 30 .... ....

7 ou |e oo 

io«i!....|9 #«8oo ...J

3 * i 30 7 00 8 «i l 30 
Il 9»

Toronto, Ha
milton, etc......... .

Ouest— Bell e«* 1 lie. 
Il rock vil.j, etc.......

Ouest—Manitoba T. 
du N. Ouest..............

Les convoie partiront de la gare de rue Elgin j P<r
comme suit

chars, e LA VOIE LA PLUS COURTE
Lcr trains express de l’Intercolonial qui 

directions sont biillan» 
aires par l’électricité et chauffés par 
r <le la locomotive. Tout cela donne

sont dans ces 
ment écla

eaiicoup <l’avantages, (le confort et de su 
reté aux voyageurs.

Lee nouveaux et élégants trains express, 
r et ceux (le nuit te dirigent aux

teibom, etc...............
Est—Montréal, etc-----

Est—Prov. Maritimes. 
Est — Cornwall, Mor- 

risbnrg, Lancaster,

Est — Québec, Troift-
Rl vivres, etc............ 7

E.-lTnls, via Odgens-

XPRK8S DE MONT- 
AL rapide n’arrêtant 

à Casselman et Alexandria entre Ottawa 
Coteau, arrive à Montréal à 12.15, se 

reliant avec le trains du Grand Tronc pour 
l’Est et le Sud Est

9.00 A. M. H

L3- ....
,..,|7 I - llti

Is nul.... 8 ai
12 00 7 0019 30

ceux do jou 
mêmes endr

LION K DES PASSAI; Kits ET
anadiennk-Eobopéknne 

ande Hreta 
îtréal le 
>8 samedi 

transpo

uu'-st, Êtatâ-Vnis.......
Ne w-Y ork, m I r evl eL’EXPRESS DE MONT

AL rapide n’arrêtant
qu’à Casselman ei-à Alexandria entre Otta- Boston, 
wa et le Coteau, a un char refectoir, et ar- Prescott 
rive à Montréal à 8.20, se reliant aux trains Kemptville North 
du Vermont Central et du Grand Tronc I flower, Metcalfe,etc 
pour tous les points à l’Est. I Kars, Kenmorç..
1 1 .Mtrnekville, Russell,

1.35 P. M. aB^SFSSS te
par le ( oleau et le nouveau jxrnt en acier ) Ashton,Huntfy, Carp,
pour Rouses Point, St Albans, Saratoga, oie...........................
Troy, Albany, Boston, New-York, Phfia- srauhR Falls. 0n,°tC 
(lelphie, et tous les points ait* sud, aveu Matlawa, etc 
chers dortoirs de Wagner depuis Otlawa Ch- deft 
jnsquà Boston et New- York. (Ce train arrête {'j® 
à toutes les stations entre Ottawa et Rouses I PEUR
Point.) Cllinh.rlaiid. Rock

lui d.Wcmlovnr.Teail 
well. 'Orignal. Tbnr

5.00 P. M. I-:. 240
ivcs passagers pour la Gra 

le Continent, (juittant Moi 
di matin arrivant à tem[ 
rendre le vapeur destiné 

la malle, à Halifax 
L’attention dei 

rcetement sur les

en général d 
tiimtion des
neuve aussi pour 1 expoi 
et des produits expédiés 
l’Europe

Pour billets et informations concernant le 
et le passage s’adresser à 

G. W. ROBINSON, 
gérant

agent des billets, 
i Sparks, Ottawa, Ont.

D. POTTING ER,
Surintendant-Général

4 8
s expéditeurs se porte di- 
i grandes facilités offertes 

î pour le transport de la fleur et 
de toutes les marchandises à des- 

Provinces de l’Est et de Terre- 
rtaJon des grains

fW I""!2 30» 3"! 8 00

fox
Bii: îift*

1145

agent pour les passa- 
ret de VEst, 1364 Ruele f 

acijues, Mont P ne A M TRAIN LOCAL poui 
U.UUn. Ill, tontes les stationsentreOt 

et le Coteau 
le Grand Tr

mo it L liiivro.
Ch. -1 1er Can- At .— 

Alexandrie, Atbol, 
I.aügan, En man
8|.rings, etc..............

Par diligence > ell’s 
Corners.Hint’burgh 
Fnlluwfletd.'eto. - •

E KING, i, et se relian 
one pour tou:

l’Ouest
points à

DE MONTREAL A OTTAWA 
Les trains quittent la gare Bona venture 

comme suit :
9.00 a. m. arrivant à Ottawa à 12.-10 p. m. 
0.00 p. m. arrivant à Ottawa à 9.45 p. m.

.•s stations, 
stations part 

du Coteau à 4,15 p. m. et arrive à Ottawa à 
8.30 p. m.

On se procure 
renseig 
billet
sel, ou à la gare

E. J. CHAMBERLIN. C. J. SMITH 
Surintendant-Général

Chemin de Fer 
14 Nov.. 1

Bureau
Moncton

888.}
60) ! îui* I 4". 8 CU 2 o(l 

4 45 B 00 2 00y mer, Kardly.eto 
I Quyon, Tétrcnuvllle.. 

Ua ineuu, i. le Jours,
A Hiver l 'ésert..........

I Hilling’s Bridge............
: Cummings’ cl Herd-

Bridge

«I: 600Ces trains arrêtent à tout 
Lu train local pour toutesïé

S;Rochestervllle, cto... 
Orléans et l’obi Hard lu' J 

U* >
I Orléans et Uoblllard. l'M> 

des billets, les lits et tous - # *
il s adressant au bureau des i 0redl et vendredi... ...nements eu s'adressant au bureau des j *"""<jrédFet vend 

24 rue Sparks, bloc de l’hôtel Rus Malles AngbdIMPORTATEUR
Mardi, tu....................

Via Rlmouskl. ^mer
vlVx-i’-: jeudi,ôlV.iligénéral des 

Passager* LOttawa, 19 juin

APISSESIEN ! \K/V I o Ia's lettres destinées iX 1'tiiiri‘gisvrti'iiont dol 
vent être mises A la postes 15 minutes avant la 
clôture des malles précédentes.

He ures du Bureau, do 8 a. m. Alla m, 
Mandats sur le poste et la poUe et la Banque 
’Epargnes de lia. m. A 4 n. m.

J. UOUIN, Maître de Poste 
Bureau de Poste d’Ottawa, I 

.liru I860.

as

Pv,T.f§tf |
M'a/vn&Ù

tinci maines. 

Anglaise

Ecossaises
------ Coin des rues--------

Datai el Saint-PalÉ
OTTAWA

d&t&e
Peintures préparées, 

Peinture, 
Tapisseries, 

Vitres,
Mastic, 

Pince ux 
Huile, 

Etc.

gjymptôms
ofnwrvÿ,

g&ÀlQaMsa Prof. Loisette’s

iEiORY

Les llWksiaents ci-<1r»o» se uo» 'tel i Parle i 
8 ilu« livunn», > Montréal cbfi Lysas* 
- .«O’ . tûuébwi*«*t»P'M*uii«t<fc

ARTICLES

le Peintre en General GISC0VERY AND TRAINING METHODI,

«r

M. Le Dr. McLAREN,
*

Demenagero le 1er de mai)

Au No. 89, Rue Slater

A. & S. Nordheimei 
ment un très grand a

, BONS PIANOS 
SECOND

d’excellente Manutacti 
Prix et conditions plu 
qui aient jamais été offt

lî

61 RUE SP

Seuls / gents 
Piano* Chickering, 
Haines et Novdliein 
les Orgues Harmoni 
tey et Kimball.

Ayant disposé de piès 
de tout notre vieux slot 
bas prix depuis le 1er a1 
1er juin, au numéro 26 
nous avons maintenant 
les plus nouveaux sur le 
nous eu arrive tous les j 
avons le stock le plus 
de bijouteries de prer 
qu’il y ait dans la ville 
en gros et eu détail.

AJfc A. F. MelV
98 RUE RID1

Nous faisons une 
réparations.

Vin.tSirop(.D
»■ LACTO-PH0SPHATE
Le Lee!» l’bidnti U ebu 
IIKOI et le ’TXT» de »' 
pbipnirunt d«: r*i>araUc> 
Il riflern it et redresse les o 

raehtt^wi rend Li Tifneor et 
ÂioUictnli muas e: iyapbitiq 
qai sont «lignés ter nar cr 
rapide; ehes les IeAlutqua, 
cicatrisation des poir.ons 

Les femmes encevd;. qniprei 
on le BXX’OP dT t Vb AR" 
leur état saus fatif • el un» so 

1 liloDoeut le ;oor 1 1 entant, p
i L» Lue te Pkeifi.lt de then 

t 4# la.it les Anirrieu et garanti 
| a contre la U arrlièe et les irai» 
r P sauce. Fur ...r. influence, la Ht 
h f*an* (atigUM et sans eonvulaictu 
| t Le VIS elle SIROP de

je

»E t I in-. tit el le»

u< oo "Ij-uur

Faits Di'
TRIPLE NOY; 

£ A Bîddeford Me, le I 
enfants s’amusaient da 
bateau sur la rivière, 
appelé le Flat d* S ico v 
après-midi lorsque to 
l’un deux, Dellini agi 
enfant de Pierre D< g' 
de St Dominique lomb 
bord; son fière Stanisl 
ans se jeta à l’eau pour 
petit frère mais son i 
f ; t vain et lui couû'a 
brusque mouvement qe 
causa à la chaloupe en 
l’eau fit tomber le trois 
lard âgé de 8 ans (Us de 
b?rt au .refois d’Aton. 
étaient re rouvés à 6 heu

LA LUTTE POUR “I 
Walt Whitman, un poèt 
laire en Amérique, qui 
d’hui soixaute-ouze ans 
dernièrement au cimetii 
leigh, près de Camde 
New Jersey, pour y chu 
cernent où ii désire se fai 

Aussitôt grand érao 
nombreux admirateurs 
qui sont venus letrouv 
prier les uus de se faire 
Washington, les autres à 
d’autres encore à Ph 
Malgré ces touchantes 
Walt Witman s’est mont 
labié et a déclaré .que se 
tière de Harleigh poss^ 
cendres.

LES BIUUCHOS DE LA 
HUMAINE

On manie d’Avignon q 
mé Boira», qui avait été 
daas le cripie du Petb

MALADIES DES ENFANTS ,

SIRDPdeRAIFORT iodé
deGRIM AULTA G'*,Rhiraieie8i*PirU

.. /oâireef donne/ei 
remi.-quab! i» dan» lai 
ta pour remplacer l'huile 
le hrop ant scorbutique

o» midiDéputa tlngt année 
résultait les plue 
maladies dt>i enfan
de foie de morue et

R ait «oureraio contra l'engorgement el
l’Inflammation des glandes do c«iu. le» gon.-me» 
•t le» JiTerie» érnptions de la peau, de la lèle 
et du visage. Il axcite l'appétit, tou,8» le» lusas, 
com list la pAl-ur et la mollesse de;, chair» el 
rend aux e-fluls leur vigueur el gaieté natu
relle». C'est un admirable médicament contre 
ies croules de lait el nn exrelli-nt dépuratif.

SANTALoeMIDY
Pharmacie n à Pmrim 

Supprime Counts h, l'ubtb* et 
Itijectiona* Guérit en 48 houree 
les écoulements. Très efficace 
dans les maladler de la vessie, 
Il rend claires les urines les 
plus troubles.

Publié par I

lleme. ANNE

Remedede PinusjENTREPOT DE MEUBLES
MEUBLES ! MEUBLES !

NOUVEAUX ET A BRAND MARCHE

POUR les HE- MORROIDES
Mar<inc de CoinuicrMi

Onguent pms
Pour les hémorroïdes in ternes ou externes. 
La gué- is' n n- manque jamais de se pro
duire après quelques applications.

WOPPOHSTOIKK PISBS-IW
Hémorroïdes av c écoulement interne de

Hemè-le et préventif sûrs
incipaux ingrédients de ce ro
gomme pure (lu Pin blanc d

IJo des pr 
mède est la Ameublements de SALON, de SALLE A MANGEE, de 

CHAMBRE A COUCHER dans tou» les GENRES 
— et tous les PRIX, chez---------

Mis en boites séparées.

En vente chez les Pharmaciens
HARRIS & CAMPBELL— MRBPARB BAR —

Pinas Medical à,
Ottawa, Ontario Cette Aucieuue ei Honorable maison de meubles, d’Ottawa 

est connue par le bon marché de ses prix et par la bonne qua 
lité des articles qu’elle vend.ATTENTION !

IIAK Kl.N
1er >e public

FITZPATKICK ET
se foui un plaLir de remen 10 i’onr Ont de Redaction iur tont Achat Argent Comptantment qui leur a tlê 

nouveuv tout le monde àjt ils inviten 
venir faire une visite à leur m matin ; leurs 
marchandises sont du premier choix,

FITZPATRICK 8 HARRIS
<‘5 rue William

HARKIS & CAMPBELLL’EVENEMENT-SPORT
La multiplication des agences 

et sous-agcncas interlopes de com 
mission au Pari M utile, a préoccu
pé le conseil municipal de Paris et 
môme le, Parlement.

Elle inquiète les gens soucieux de 
l’avenir du Sport. Elle compromet 
l’intérêt des parieurs qui sont dé- 
pouil'és en mêm temps que l’As 
si stance publique est fru 

Aussi Y Evénement ne pouvait-il se 
désintéresser de cet état de choses 

Il y a agence el agence comme il 
y a fagot et fagot.

Sollicitée par ses lecteurs, la nou 
velle direction Sportive de YEvcne 
ment organisait), boulevard de» Ita
liens, et 2, passage de l’Opéra, à 
côte des bureaux du journal, sous 
1° nom d"Evbnsmbnt-Sport, un ser- 
vice’pécial, co rppe: ant :

Les renseignements sur toutes les 
courses françaises et les principales 
courses étrangères ;

Vexécution des pans.
Ce doable service est confié à M. 

Geo ges Clarence, auquel devr ont 
être a iressé» tous tout-s conespon 
dances à partir du 12 avril, jour d- 
l’inauguralion de lEvéu ment Spo l 

Conditions

L’Evénement publiera, chaque jour, 
de courte •, en tête de ses colonnes 

formule chiffrée, uriRenseigne-

Coin des rues O'Connor et Queen (Près de la rue Sparks);

Solution d’Antipyrine
TROUETTEde

CON TRE
HI iff rai nen, Jfaujc île Têt' Kérrahjie* 

Coliquea. Asthme, Emphysème, Ùoutte 
Ith umiitisnie, Neiatique et DOULEURS en général.

Avoir soin d’exiger l'AXTIPVHIXE de TROIETTE

Vente on Gro-- à Pwiia, B. MAZIER, Phami«, 234, boni-1 Voltaire
Dépositaire à Ottawa : D» F. X. VALADE.

Ed. MORIN A G". A Montréal : LA VIOL
KT DANS TOUTES LUS PRINCIPALES PHARMACIES

A Québec : D ETTEA NELSON

NOMBREUX Mfesicnrs QXTX •IOIENT LA

SOLUTION PAUTAUBERGE
CHLORHYDRO-PHOSPHATE DE CHAUX CRÉOSOTÉ 
sidèrent comme le remède le plus sûr et efficace contre les

AU

MALADIES DE POITRINE
PHTHISIE, BRONCHITES CHRONIQUES, TOUX ANCIENNES ôt OPINIATRES

aa. rue Jules César, PARIS.
PHAHMAGTPS nn CANADA

nto ches 
-JPOTS DA

L. PAUTAUBERGE,
NS TOUTBS LES PRINGIPALRS l

ment unique.
La clé de ce renseignement so.a 

vendue dans les bureaux de L’évé
nement, de neuf hrs à deux hr s, au 
p' ix invarariable de dix franc, ou 
adiessée â domicile,

L’bvenement-Spoiit n’acuepte au
cun ordre 
vingt francs 

Tout ordre doit être accompagné 
des fonds et. en outre,de la commis 
sien, qui est toujours de trois pour

tSs

re::a
de pari inférieur â

à of Toronto.

Tout ordre, envoyé par let're ou 
télégramme doit parvenir à M.C.Cla 
reuee ld jour de la course, au p us 
ard avant une heure, et ce à peine 

de nullité.
L’Evenkmkn -Sport n’accepte pas 

de combinaisons.
L.s t ’rfiste» de Paris de province 

et de l’étranger pourront dune s’a
dresser, en toute aècuri é,à partir du 

il prochain à L’Evenbmknt- 
O'ilevard -ies Italiens et 2 

l’Opéra, à Paris.

1
ÏTINC^ 

Kl NC
iU;

ERRE N,
PEL5L&TEEAS

HtDlA KUtiBt.NuCO.Or
OF EVERY®!* 

WRITE FOR PRICB 4g

Warhhoüse & O f fice?;

Toronto.

ET

Huiles pour les Machines.
ENT

T. A

SAUL ROGERS
OIL

O O,,
Bloc DE l'Hotel Russell

OTTAWA.

.a^tis i

Vins de porte, Sherry division, 
Rhum pur de Jamaïque, et Rye de

Le . premiers médecins recomman 
dent liAute nent ces boissons dans les 
cas où des stimulants sont néccssai-

C. NEVILLE,
ilrôe'üur le marcthé (l'Ottawa.* J".

NOUVEAU ! !
Aussi une épicerie de première classe au

66 RUE GEORGE 66
(Vis-n vis le marché By)

magasin de LiqueursEn arrière de 
7 rue Rideau

NEVILLECJ*

ooo

UNIMENT GÉNEAÜ
35 ANS DE SUCCES

plaçant* le 

Mr'eu sans ' u- 
leur ni chûto (lu 
poil. — Guéri 
rapide et sûre 
des Boiteries, 
Font i« re n, 

Ecarts, Molettes, Vesslgons Engorge- 
uts des Jambes, Suros, Eparvius, etc.

Phi*GÊNEAn, 275.rue St-tfonoré,Paria
000-€>0-40€r<7 €X>

Attendez
U POUDRE DE TOILETTE

ALBANI
afin q Vil ne s’aperçut pas de l’é
motion que me causaient ses pa-

Parfaitement, monsieur.
Il allait s rtir lorsqu'il se re

tourna brusquement et dit :
Nous ne devons plus parler de 

l'affaire qui nous préoccupe, 
mais je suis curieux de connaître 
tout ce qui conserve ce Ulave- 
ring, qui m’est complètement 
étr i nger. quo que je ne connaisse 
que trop bien son visage. A uri sa
vons l’obligeance de me dire t >ut 

savez ! Le con-

m’avait donné une explication 
plus ou moins exacte, mais en 
tous les cas détaillée de ce qui 
s’était passé entre tileonore Lea
venworth et lui. je me demandai 
tout d’abord comment je devais 
m’y prendre afin de pouvoir con
trôler la véracité de s -s affirmati
ons; et après avoir mûrement ré
fléchi, j’en amvai à conclure qu’il 
était avant tout nécessaire d étar 
blir :

de cet homme. 11 faut tout

Ma perspicacité parut l’éton
ner et il rougit péniblement,

Je ne sais rien de plus, répon
dit-il, que ce que j vous ai dit ; 
mais si vous êtes ré»olu à pour
suivre cette affaire........

Et il s’arrêta d’un air interro 
gateur.

Je suis îésolu à savoir tout ce 
qu’il est possible de savoir sur 
Henry Clavering.

Alors; voici ce que je puis 
vous confier, reprifil d’un ton 
calme. Quelques j urs avant le 
crime, Henry Clavering avail 
écrit une lettre à M. L av. n 
worth, et j’ai t ut ’.ieu do croir - 
qu’elle av»it produit un grand 
effet dans la famille.

U se croisa lt-s bras pour atten
dre mes questions.

Comment savvz-vous cela? de
mandai-je.

J’avais ouvert cette lettre par 
erreur; j'étais cha gé d’examiner 
la correspondance relative aux 
affaires de M. Leavenworth, et 
celle-ci, venant de quelqu’un qui 
u’était pas au courant des habi
tudes de la maisou, no portait

sait t e nouveau la même quest 1-

Un silence suivit ces paroles. 
Je me prom liai avec agitation 
dans mon cabinet, sans pouvoir 
secouer cette terreur superstiti
euse qui m’obsédait toujours.

Tout ceci est bien bizarre, dis- 
je enfin.

Je le sais d'ordinaire, je sui» 
un homme fort pràti iue; je saio 
combien peu t > poi ls aurait su. 
l’e<prit d’un juré le récit du rôv 
d'un modes e secrétaire; c’e te 
jiour cela que je voulais à tout 
prix éviter de paner. Mais soyez 
awuaé, monsieur Raymond, et il 
po? a sur mon bras .-a 1< ngue 
main osseuse avec nue intensité 
nerveuse qui me produisit l’effet 
d’une secousse électrique, soy z 
a-suré que si jamais on découvre 
l’assassin de M Leavenworth, ce 
s=ra l'homme de mon rêx-e.

Pendant un instvnt, je parta 
geai sa croyance et j'éprouvai, 
en même temps, un sentiment 
de soulagement immense et de 
douleur - n pensant qu Eléonore 
ne serait absoute du crime que 
pour être plongée dans un abîme 
de houle et de souffrance plus 
piolond encore.

Monsieur Harwelle, dis-je en
fin, je n’irai pas ce soir à la mai
son et je ne sais même pas quand 
j'y retournerai. Des raisons per
sonnelles m’interdisent de m»- 
rencon<rer aveu miss Mary Lea- 
venwo th pendant un certain 
temps, A je compte sur vous 
pour continuer, sans moi, l’oeu
vre que nous avons entreprise.

Cela est facile à faire.
Alors, je vous attendrai de- 

mai a soir.

No. 21 — FEUILLETON l)U CANADA —Oui mais à la hate et avec 
la conscience troub'ée.

—Vous vous souvenez cepen
dant de sou sens général?

— Il se plaignait de la façon 
dont une des nièces de M. Lea
venworth l’avait traité. Vi ilà 
tout >e que je me rappelle.

—Quelle nièce?
—11 ne nommait personne.
— Mais vous avez conclu que..
-—Je n’a» rien conclu, et je me 

sms appliqué au contraire h ou
blier ce-que j’avais appris de la

—Vous dites <iue l’effet pro
duit sur la famille a été grand?

Je ai’en aperçois aujourd'hui, 
car, à partir de ce jour, le man
que de cordialité entie eux s’est 
fut sentir.

Mais, monsieur Harwell, lors
que le coroner vous a demandé 
si vour aviez connais ance d’une 
lettre r. çue par M. Leavenworth 
et qui pourrait jeter quelque lu
mière sur le drame, vous avez 
répondu négativement,Comment 
cela se faisa t il?

Ah ! monsienr Raymond. Veuil
lez supposer un instant que vous 
vous soyez trouvé dans ma posi
tion, et dites-moi si vous pensez 
que vous auriez agi différem
ment.

Je ne répondis pas; il avait 
peut-être raison.

Du reste, coutinna-t il, je n’at
tachai aucune importance à cetie 
lettre et je ne connaissais pas 
Henty Ritchie Clavering.

Pourtant je me souviens de 
votre hésitation avant de répon
dre.

Crime. Mystérieux Si vous pensez que j’ex «gère, 
poursuivit-il, parlez en à M. Vee-

Non, je u ai aucun mot'f pour 
ne p ;s vous entire.

Il y avait à celte antipathie 
une rai on que vous ne connais- 
hez nas. continua Harwell. Il 
avait s jonrué quelques temps à 
Liverpool p ndan* sa jeunesse. Il 
s'y était épris d’une personne qui 
était alors la victime d i pire de 
tous les maris, un débouché, un 
ivrogne, dont il dût attendre la 
mort avant d épouser celle qui 
devint plus tar i et pour ce 
temps Mme Leavenworth. La 
rancune furieuse qu’il gardait 
contre le bourreau de sa femme, 
un Anglais, s’étendait à la race 
ent èr ■ assez injustement; lapas- 
sio so itoujours injuste.

M. well fit mine de se re
tirer. mois je le retiens:

ExeusezTnoi, mais vous avez 
vécu longtemps dans l’intimité 
de M Leavenworth. P nsez- 
vous que, si une de ces uiècse 
avait voulu épouser un Anglais, 
son préjugé eût été ass. z puis
sant pour motiver son opposition 
fo melle à un tel mariage?

Uni, je le pense, 
saluii: j’ava s

DEUXIEME PARTIE

HE Vît Y < ING
ce que vous en 
naissez vous personnellement?

Je connais son nom et le lieu 
de sa résidence.

Et ou réside t il?
A L ndres. C’est un Angais. 
Ah! murmura-t-il

lo Que- M. Clavering non 
seulement s’était trouvé dans le 
pays 4 l’époque qu’il avait dési
gnée, c’ed'a dire au mois de 
juillet d-rnier. mais encore qu’au 
même moment et pendant un 
court espace de temps, il a Bit 
vécu dans une stati n de bains 
de mer situé dans l’Etat de New 
York;

2o Que la dite station devait 
être celle où s’ètait trouvée aussi 
miss Eléonore Lèavenworth;

3o Qu'on avait alors remarqué 
qu’il existait entre eux des rela
tions pins on moins intimes;

4o Qu’il leur était arrivé de 
s'absenter nne fois pendant un 
nombre d'h *ures suffisant pour 
pouvoir faire célébrer leur ma
riage dans un endroit qui se 
trouvait à peu près à vingt 
milles de distance;

5o Qu’un pasteur méthodiste 
iécédé depuit, vivait à cette 
époque dans nn rayon de vingt 
milles de la station de bains de 
mer dout il s'agit.

Je me demandai ensuite do 
quelle manière j * pourrais é a- 
blir les faits.

VII

UN PRÉJUGÉ

Suite )
— Je connais en effet (eus 

1 urs ami . monsieur Raymond, 
et Henri Clavering n’est pas de
leur nombre, mais........

êvt z-.ous jamais accompagné 
M. Leavenworth, interrompis-je, 
pendant ses séjours à la compa 
gne. ou durant ses voyages?

Non, répliqua t'il.
Cependant, je l’imagine, il 

s'absentait quelquefois.
—Sans doute.
—Pouvez-vous dire dans

quel pays lui et ces demoiselles 
ont pas. é le mois de juillet der
nier?

avec un
accent étrange.

Pont q roi dites* vous cela?
Il se mordit les lèvres, et me 

répon *it enfin :
Ceite exclamation qui m'a 

échappée est une exclamation de 
surprise.

D.» surprise?
Oui : c’est un Anglais dites- 

vous? M .Leavenworth éprouva t 
pour les gens do ce p«t.ys une hai
ne léroce. C’était là un de ses 
préjugés les plus tenauces et, à 
moins de force majeur, il ne vou
lait (ainais entrer en relation 
avec nn seul d’entre eux.

Je devins pênsif à mon tour.
Vous savez, continua le secré

taire, qne M. Leavenworth por
tait s s p é jugés à Vextréme.Cette 
haine e.sistaii chezl ui à l’état de 
manie, et s’il provenait d?un An
glais, je ne crois pas qu’il l’eû- 
tnème ouverte. 11 déclarait, par
fois qu’il préférait voir ses nièces 
mortes plutôt que mariées avec 
des Anglais.

Je me détournai rapidement

pas le signe qui distinguait les 
lettres “ personnelles."la— Ils sont allés à R 

ville d’eaux à la mode, et ils y 
onthabiié un certain temps. Ah! 
s’écria-t-il en remarquant l’alté
ration de mon visage, p nsez 
voua que Clavering les y ait 
renconfrés?

Je le regardai attentivement; 
je me levai à mon tour et dis 
avec autorité.

Vous manquez de franchisse, 
monsieur Harwell ! Vous ne ra-

Et vous avez lu le nom de 
Clavering?

O ni, le nom de Henry Rit.hie 
Clavering.

Je tremblais d’émotionF.
Vous avez lu la lettre en en-

Je appris tout
ce que je désirais savoir

IX
tier? RACCOMMODAGE

^PrenauÇJpour point de départ 
dans mon e prit que Clavering, 
au coursa de 1 conversation que 
nous axions eue le matin même,

Il garda le silence.
Monsieur Harwell, repris*je, 

ce n’eît pas le moment de faire 
de la fausse dét catease. Avez* 

contez pas tout ce que vous savez ? V0U8 iu ç^te lettre?
C’est vrai. Mais j’hésiterais 

bien plus encore si l’on me po
'4 Continuai
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